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Chioukhs des tribus sahraouies de la région Dakhla-Oued Eddahab

La reconnaissance israélienne de la souveraineté du Maroc sur son
Sahara est une nouvelle victoire diplomatique pour le Royaume 

La reconnaissance par l'Etat d'Israël de la
souveraineté du Maroc sur son Sahara
constitue une nouvelle victoire pour la

diplomatie marocaine sous la conduite de SM
le Roi Mohammed VI, ont affirmé les chioukhs
des tribus sahraouies de la région Dakhla-Oued
Eddahab. 

Dans un communiqué, ces chioukhs ont re-
levé que cette reconnaissance israélienne
"conforte la légitimité et la justesse de notre

cause nationale et consacre les acquis réalisés
par le Royaume". 

Cette décision claire s'inscrit en droite ligne
avec le contenu du Discours Royal à l'occasion du
69ème anniversaire de la Révolution du Roi et du
Peuple dans lequel le Souverain avait souligné que
“le dossier du Sahara est le prisme à travers lequel
le Maroc considère son environnement interna-
tional”, ont-ils dit, soutenant qu'elle vient renfor-
cer aussi les relations unissant les deux pays. 

Ils ont, en outre, affirmé que cette reconnais-
sance ouvrira de nombreuses perspectives écono-
miques et d'investissement à même de contribuer
à la dynamique de développement que connaît
cette région du Royaume.

Ces chioukhs ont réitéré leur indéfectible at-
tachement au Glorieux Trône Alaouite et leur mo-
bilisation constante pour la défense de la cause
nationale et de l’intégrité territoriale du Royaume,
du Détroit au Sahara. 

Un communiqué du Cabinet Royal a annoncé,
lundi, que Sa Majesté le Roi Mohammed VI a reçu
une lettre du Premier ministre de l’Etat d’Israël,
Benyamin Netanyahu par laquelle il a porté à la
Très Haute Attention du Souverain la décision de
son pays de reconnaître la souveraineté du Maroc
sur son Sahara.

A cet égard, le Premier ministre israélien a in-
diqué que cette position de son pays sera “reflétée
dans tous les actes et documents pertinents du
Gouvernement israélien”. Il a souligné, en outre,
que ladite décision sera “transmise aux Nations
unies, aux organisations régionales et internatio-
nales dont Israël est membre, ainsi qu’à tous les
pays avec lesquels Israël entretient des relations
diplomatiques”.

Dans sa lettre au Souverain, le Premier minis-
tre israélien a informé qu’Israël examine positive-
ment “l’ouverture d’un Consulat dans la ville de
Dakhla”, et ce dans le cadre de la concrétisation
de cette décision d’Etat.

Ac
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Une délégation diplomatique
africaine en visite à Laâyoune
Une délégation de diplo-

mates africains qui pour-
suivent leur formation à

l'Académie marocaine des études
diplomatiques (AMED), effectue
une visite de trois jours à Laâyoune
pour s'informer du niveau de déve-
loppement que connaît cette ville.

Lors d’une rencontre avec le
wali de la région Laâyoune-Sakia
El Hamra, gouverneur de la pro-
vince de Laâyoune, Abdeslam Be-
krate, les membres de la
délégation, lauréats du cycle inter-
national de formation en diploma-
tie (promotion 2023), ont pris
connaissance des attributions et
des compétences des organismes
et institutions situés dans les ré-
gions marocaines en général et
dans les provinces du Sud en par-
ticulier.

A cette occasion, M. Bekrate a
donné à la délégation diplomatique
un aperçu sur les différentes étapes
ayant marqué l’Histoire le
Royaume, de l'époque coloniale à
l'heure actuelle, soulignant, dans ce
contexte, les avancées enregistrées
par le Maroc à tous les niveaux so-
cial, économique, politique, démo-
cratique et des droits de
l'Homme...

Cette rencontre a été égale-

ment l'occasion de présenter les
réalisations accomplies et les
grands chantiers de développe-
ment mis en œuvre dans les pro-
vinces du Sud du Royaume dans le
cadre du nouveau modèle de déve-
loppement lancé par Sa Majesté le
Roi Mohammed VI en 2015 à l'oc-
casion de la commémoration du
40ème anniversaire de la glorieuse
Marche Verte.

A l'issue de cette rencontre, les
membres de la délégation, compo-
sée de 12 diplomates issus de la
Côte d'Ivoire, du Nigeria, de la
Guinée, de la République centra-
fricaine, des Comores, du Burkina
Faso, du Congo, de la Guinée-Bis-
sau, de Djibouti, de Madagascar et
du Gabon, se sont dit impression-
nés par le niveau de développe-
ment que connaît la ville de
Laâyoune, soulignant que cette vi-
site leur a permis de constater de
visu le progrès qui a été accompli
dans les divers domaines.

Ils ont salué aussi le riche pro-
gramme de la session de formation
dont ils ont bénéficié au sein de
l'AMED et qui s'inscrit dans le
cadre d’un partenariat entre le mi-
nistère des Affaires étrangères, de
la Coopération africaine et des Ma-
rocains résidant à l’étranger, et un

certain nombre de ses homologues
de pays africains, notant que cette
session leur a permis d'approfon-
dir leurs connaissances dans le do-
maine diplomatique et consulaire
et leur compréhension de la coo-
pération Sud-Sud et des multiples
aspects de la culture marocaine.

Dans une déclaration à la MAP,
le diplomate burkinabé Kafando
Toussaint a indiqué que cette visite
fait suite à la session de formation
de sept mois qui a été organisée au
profit des membres de la déléga-
tion à l’AMED, faisant savoir que
la visite de Laâyoune leur a permis
de s’informer du niveau de déve-
loppement que connaissent les
provinces du Sud du Maroc.

Pour sa part, la diplomate
Daouda Ali Mansoura du Nigeria
a salué la qualité de la formation
dont ont bénéficié les membres de
la délégation, notant que les visites
qu'ils ont effectuées à Rabat, Mar-
rakech, Casablanca et Laâyoune
leur ont permis de s'enquérir du ni-
veau de développement important
que connaît le Maroc, exprimant le
vœu que les pays africains puissent
s’inspirer de l'expérience distinguée
du Royaume en matière de déve-
loppement dans le cadre de la coo-
pération Sud-Sud.

Enrôlement militaire systématique 
d'enfants dans les camps de Tindouf
Condamnation du Centre
international de recherches sur 
la prévention des enfants soldats 

Le Centre international de
recherches sur la préven-
tion des enfants soldats à

Dakhla a condamné vigoureuse-
ment les violations et l'enrôle-
ment militaire systématique
d'enfants dans les camps de Tin-
douf  en Algérie. 

Dans un communiqué publié,
vendredi, le Centre dit être "pro-
fondément préoccupé par la
poursuite du recrutement systé-
matique" d'enfants-soldats dans
les camps de Tindouf  en Algérie
après avoir assisté à un défilé de
centaines d'enfants (garçons et
filles) en uniformes militaires.

"Nous avons directement fait
part de nos profondes préoccu-
pations à la communauté interna-
tionale et tenons l'Algérie pour
responsable juridique et moral de
cette violation flagrante et de ce
mépris du droit international hu-
manitaire sur son sol", ajoute la
même source.

Le Centre rappelle égale-
ment dans son communiqué

que l'Algérie est partie à la
Convention relative aux droits
de l'enfant et a l'obligation de
respecter, de protéger et de réa-
liser les droits des enfants à la
vie, à la vie privée, à la liberté de
pensée et de réunion pacifique.

“Notre Centre exhorte tous
les militants des droits de
l'Homme, les chercheurs et les
journalistes à faire preuve de
conscience professionnelle et
d'intégrité intellectuelle afin
qu'aucune pression ne soit exer-
cée sur les parents par la milice
du polisario”, conclut-il.

Créé en 2022 à Dakhla, le
Centre international de re-
cherches sur la prévention des
enfants soldats a pour objectif
de contribuer à la lutte contre le
recrutement des enfants-soldats,
à travers notamment la sensibi-
lisation sur leur sort, les proces-
sus de leur embrigadement, ainsi
que sur les causes sous-jacentes
qui alimentent la persistance de
ce fléau.
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Machij El Karkari, membre du Bureau politique de l’USFP, à la lumière des
élections espagnoles et leurs prolongements dans les relations avec le Maroc

Les initiatives de Pedro Sanchez envers Rabat 
sont celles de l’Etat espagnol, elles versent 
parfaitement dans le sens des intérêts de Madrid
Les élections législatives espagnoles

devaient avoir lieu hier,  un scrutin
crucial pouvant aboutir sur une

nouvelle carte politique dans ce pays.
«Tous les sondages d'opinions indi-

quent l'impossibilité de former des majo-
rités absolues, et toutes les données
concluent que l’écart entre les deux grands
partis politiques en Espagne, à savoir le
Parti socialiste ouvrier espagnol (PSOE) et
le Parti populaire (PP), ne dépassera pas
souvent 5 à 10 sièges», a estimé Machij El
Karkari, membre du Bureau politique de
l’USFP dans un entretien avec nos
confères d’Al Ittihad Al Ichtiraki.

Et de préciser que tous les indicateurs
soulignent que le PP peut surpasser numé-
riquement son rival, le PSOE, et que la
formation du gouvernement sera détermi-
née par les résultats obtenus par les autres
partis tels que «VOX» ou «Sumar». 

«Le dernier mot appartiendra  égale-
ment aux partis nationalistes et régionaux
comme «ERC» en Catalogne et «PNV-
BILDU» au Pays basque», a-t-il ajouté. 

Concernant la position espagnole sur
la question du Sahara marocain au cas où
le PP présiderait le prochain gouverne-
ment, Machij El Karkari a fait savoir que
le débat électoral qui a opposé l'actuel chef
du gouvernement, Pedro Sanchez, au lea-
der de l'opposition, Alberto Núñez Feijóo,
laisse entendre qu’aucun changement
n’aura lieu à ce sujet.

«Lors du débat qui a réuni les deux
hommes, la critique du chef  du PP de l’ac-
cord conclu avec le Maroc ne concernait
pas sa teneur. Il a plutôt concentré sa cri-
tique sur la manière dont les décisions ont
été prises et les accords ont été conclus. Il
a éludé de critiquer leur contenu. C'est une
manière astucieuse pour esquiver tout en-
gagement futur quant au contenu des ac-
cords conclus. Dans le même temps, le
chef  du PP a tenté de se présenter comme
soucieux de suivre les voies démocratiques
dans la prise de décisions futures ».

Machij El Karkari a, par ailleurs, mis
l’accent sur le changement de ton vis-à-vis
du Royaume chez une partie de l’extrême
gauche comme en témoignent les récentes

déclarations d’Agustin Santos Maraver,
ambassadeur d'Espagne aux Nations
unies, candidat sur les listes "Sumar" de
Madrid.

« Ces déclarations reflètent la position
d'une partie de la nouvelle direction de
l'extrême gauche, qui a choisi une ap-
proche plus réaliste en matière de politique
intérieure et extérieure », a expliqué le
membre du Bureau politique. Et d’ajouter
: « Les initiatives de Pedro Sanchez à
l’égard de Rabat sont celles de l’Etat espa-
gnol, elles versent parfaitement dans le
sens des intérêts de Madrid ». 

S’agissant de la relation entre l’USFP et
le PSOE, Machij El Karkari a rappelé que
lors du Congrès de l'Internationale socia-
liste qui s'est tenu en novembre 2022 à
Madrid, le Premier secrétaire de l’USFP ,
Driss Lachguar, a signé un protocole de
coopération entre les deux partis. 

«Les socialistes espagnols sont un allié
fiable, qui a su faire passer l'Espagne de
l'Etat central à l'Etat des régions», a précisé
Machij El Karkari, précisant qu’ils ont
prouvé cela lors du dernier congrès mon-
dial de l’Union internationale de la jeu-
nesse socialiste (IUSY) tenu au Panama».

A rappeler que la participation remar-
quée de la Chabiba ittihadia à ce congrès
mondial a été couronnée par l'élection à la
Commission de contrôle de l'IUSY de
Hind Ksiouer, membre du Conseil natio-
nal de la Chabiba.

Dans cet entretien, Machij El Karkari
a également évoqué la participation de
l’USFP à la réunion de la Conférence per-
manente des partis politiques d'Amérique
latine et des Caraïbes (COPPPAL) qui s’est
tenue en juin dernier au Mexique. Créée en
1979, la COPPPAL est composée de 70
partis socialistes et sociaux-démocrates
issus des pays d’Amérique latine et des Ca-
raïbes.

«La participation de l’USFP  à cette
réunion a été une réelle opportunité pour
évoquer le Maroc de la modernité, de l'ex-
périence de la transition démocratique, de
l'équité et de la réconciliation, et les oppor-
tunités offertes par notre pays au niveau
de la coopération afro-latine», a-t-il souli-

gné, affirmant que «d'importantes réu-
nions bilatérales ont eu lieu avec des am-
bassadeurs, des ministres et des dirigeants
de partis et de mouvements historiques,
sachant que notre parti a joué un rôle im-
portant dans la création de mouvements
de libération et la maturation et le déve-
loppement de la pensée socialiste et démo-
cratique».

Concernant les relations avec les partis
socialistes et progressistes africains, Machij
El Karkari a fait savoir que l’USFP a
œuvré pendant des années pour amener
un certain nombre de partis politiques afri-
cains, qui étaient hostiles à l’intégrité ter-
ritoriale du Maroc, à changer leurs
positions.

M.T

Le Groupe socialiste-Opposition ittihadie
à la Chambre des représentants organise
une conférence de presse à l’occasion de

la clôture de la 2ème session de la 2ème année

législative de la 11ème législature.
Cette conférence se tiendra mardi 25 juillet

courant à 11 heures à la Salle marocaine à la
Chambre des représentants.

Le Groupe socialiste à la Chambre des 
représentants organise une conférence de presse 
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Un an après la mise en place de “ eVisa”

Un bilan positif avec plus de 160.000 demandes traitées 
Le lancement par le

Royaume du Maroc du
visa électronique "eVisa",

le 10 juillet 2022, a enregistré un
bilan positif, permettant une
grande fluidité et facilitation dans
la procédure d’octroi des visas au
profit de certains ressortissants
étrangers soumis à cette forma-
lité, indique, vendredi, le minis-
tère des Affaires étrangères, de la
Coopération africaine et des Ma-
rocains résidant à l'étranger.

Le visa électronique a permis,
un an après son lancement, de
traiter plus de 160.000 demandes,
dont près de 150.000 "eVisa"
émis, précise le ministère dans un
communiqué. Le nombre de de-
mandes traitées a connu une aug-
mentation exponentielle entre le
mois de juillet 2022 (près de
6.000 demandes) et le mois de
novembre 2022 (plus de 15.000
demandes). Le pic des demandes
traitées par la cellule "eVisa" a été
atteint au mois de mai 2023, avec
près de 18.000 demandes.

"Cette mesure a permis,

conformément aux Hautes Ins-
tructions de Sa Majesté le Roi
Mohammed VI, que Dieu L’as-
siste, d’accompagner le secteur
du tourisme face aux effets néga-
tifs de la pandémie Covid-19 et
la promotion de la destination

Maroc pour Tourisme et Af-
faires", relève le ministère. Dans
ce cadre, parmi les 150.000
"eVisa" émis, 96,6% ont été déli-
vrés pour "Tourisme" et 3,4%
pour "Affaires".

Dans la catégorie "Affaires",

une grande partie des deman-
deurs présente des profils de pre-
mier plan et de management de
grandes entreprises toutes activi-
tés confondues (ingénieurs, per-
sonnel de haute technicité,
décideurs dans des multinatio-

nales, etc…). 
Depuis le lancement du

"eVisa", 110 nationalités de tous
les continents ont pu bénéficier
du visa électronique, grâce à la
simplicité de la procédure de sa
demande et de son obtention.

La répartition des "eVisa"
émis par nationalité se présente
comme suit : Israël (55%), Inde
(10%), Nigeria (4,44%), Egypte
(4,41%), Pakistan (3,5%) et Jor-
danie (2,7%). Plusieurs ressortis-
sants étrangers soumis à cette
formalité bénéficient du visa
électronique sur la base de leurs
nationalités, notamment les res-
sortissants de la Thaïlande, de la
Jordanie, d’Israël, de l’Inde, de
l’Azerbaïdjan et du Guatemala. 

A rappeler que le visa électro-
nique mis en place est une auto-
risation unipersonnelle
permettant l’accès et un court sé-
jour (30 jours maximum) sur le
territoire marocain. Sa durée de
validité est de 180 jours maxi-
mum, à compter de sa date
d’émission. 

La Conférence de Tanger, une véritable feuille de route pour une réponse africaine
coordonnée en matière de préservation de la paix et la sécurité en Afrique
La Conférence de Tanger sur le Nexus

Paix, Sécurité et Développent, consti-
tue une véritable feuille de route pour

une réponse africaine coordonnée en ma-
tière de préservation de la paix et la sécurité
en Afrique, a affirmé, vendredi à Addis-
Abeba, l'Ambassadeur Représentant Perma-
nent du Maroc auprès de l'Union africaine
et de la CEA-ONU, Mohamed Arrouchi.

M. Arrouchi qui intervenait au nom du
ministre des Affaires étrangères, de la Coo-
pération africaine et des Marocains résidant
à l’étranger, Nasser Bourita, lors d’une réu-
nion ministérielle du Conseil de Paix et de
Sécurité (CPS) de l’Union africaine, tenue
par visioconférence, sur "les réponses com-
munautaires aux défis sécuritaires sur le
continent", a exhorté la Commission de
l’UA à mettre en œuvre les conclusions de
la déclaration de la Conférence inaugurale de
l’Union africaine sur la politique visant à pro-
mouvoir le lien entre la paix, la sécurité et le
développement en Afrique, conformément
à la Décision 842 du Sommet de l’UA. Afin
de contribuer au renforcement et à l’optimi-
sation des réponses communautaires aux
défis sécuritaires sur le continent, le
Royaume du Maroc exhorte la Commission
de l’UA à mettre en œuvre les conclusions
de la déclaration de la Conférence de Tanger,
et à cet égard invite les partenaires du pro-
cessus de Tanger à renforcer leur soutien à
la mise en œuvre des projets relatifs au lien
entre la paix, la sécurité et le développement,
a-t-il souligné.

Le diplomate marocain a également mis
en avant l’importance de la création d’un
forum Femmes, paix, sécurité et développe-
ment, afin de mutualiser les efforts des ré-
seaux de femmes médiatrices dans le

domaine de la prévention des conflits.
M. Arrouchi a aussi mis en exergue la

mise en place à Addis-Abeba d’un groupe
des amis de l’Initiative Femmes, changement
climatique, paix et sécurité, conformément
aux conclusions de la réunion sur « les défis
croisés des changements climatiques et de
l’Agenda femmes, paix et sécurité» organisée
par le Maroc le 16 février 2023, en marge du
36ème  Sommet de l’Union Africaine.

Le diplomate marocain a en outre plaidé
pour le renforcement des moyens humains,
financiers et institutionnels du Conseil éco-
nomique, social et culturel (ECOSOCC)
pour un rôle plus affirmé dans le domaine
de la promotion des réponses communau-
taires aux défis de paix et de sécurité.

Lors de son intervention, le diplomate a
réitéré l’engagement du Maroc en faveur de
la société civile, en particulier les femmes et
les jeunes, notant qu’il émane des priorités
et choix politiques internes qui placent les
organisations de la société civile au cœur de
son approche de développement social, éco-
nomique et politique.

Cet engagement, ajoute M. Arrouchi,
procède de la conviction du Royaume que
l’Afrique dispose de compétences et de ca-
pacités locales à tous les niveaux, capables
de contribuer activement tant au processus
de développement qu’aux efforts de préser-
vation de la paix et de la sécurité en Afrique,
comme cela a été souligné par Sa Majesté le
Roi Mohammed VI, que Dieu L’assiste,
dans Son discours à l’occasion du 29ème
Sommet des Chefs d’Etat et de Gouverne-
ment de l’UA, tenu à Addis-Abeba le 3 juillet
2017 dans lequel le Souverain avait affirmé:
« Nous avons toujours été convaincus que
l’Afrique peut transformer ses défis en au-

thentique potentiel de développement et de
stabilité. Sa croissance démographique, ses
institutions, la migration et la jeunesse
constituent des opportunités qu’il nous in-
combe collectivement de saisir ».

En effet, sur le plan national, le Maroc
est considéré comme l’un des pays africains
où la société civile est la plus dynamique,
avec plus de 240 000 associations actives
dans le cadre d’une plateforme de la société
civile garantissant une participation soutenue
des femmes et des jeunes, a relevé le diplo-
mate marocain.

Le Royaume reconnaît, dans ce sens, les
jeunes comme des acteurs clés dans la
construction d’un avenir prospère et stable
pour l’Afrique et croit fermement dans la
nécessité de renforcer la contribution des
jeunes dans le processus de consolidation
d’une société démocratique et qui répond
sur le plan continental aux objectifs de
l’Agenda 2063, au service d’une Afrique pa-
cifique, stable et prospère, a souligné M. Ar-
rouchi. C’est dans le cadre de cet élan en
faveur de la jeunesse africaine que le Maroc
abrite le siège de l’Union Panafricaine de la
Jeunesse (UPJ) à Rabat, comme un espace
continental d’échange et de promotion des
initiatives portées par la jeunesse africaine,
qui dépasse aujourd’hui 600 millions de
jeunes en Afrique, a-t-il dit. 

Le Maroc est pleinement engagé dans la
préservation de la jeunesse africaine contre
le terrorisme et de l’extrémisme violent qui
affectent notre continent et menacent sa sta-
bilité et son développement, a réaffirmé le
diplomate, soulignant que sous l’impulsion
de Sa Majesté le Roi, le Maroc met en œuvre
une politique de coopération solidaire avec
les pays africains frères en vue de soutenir

leurs efforts dans ce domaine, sur la base
d’une approche multidimensionnelle, inté-
grant la dimension sécuritaire, l’éducation et
la formation notamment en faveur des
jeunes. Dans le domaine du genre et dans le
cadre de l’engagement du Maroc à mettre en
œuvre la Résolution 1325 du Conseil de Sé-
curité des Nations Unies, le Maroc a lancé le
23 mars 2022, le Premier Plan d’Action Na-
tional sur les Femmes, la Paix et la Sécurité.
Ce plan s’inscrit dans le cadre de la Vision
Royale pour la promotion de l’égalité
hommes-femmes comme fondement d’une
société juste, démocratique et égalitaire, a
rappelé M. Arrouchi. Partant du même en-
gagement, le Royaume a tenu à faire de son
mandat actuel au CPS un moment fort pour
la promotion du rôle de la société civile et
en particulier des femmes en faveur de la
paix et de la sécurité en Afrique. C’est dans
ce contexte qu’il a organisé en marge de la
36ème  session ordinaire de la Conférence
des Chefs d’Etat et de Gouvernement de
l’UA, un side-event sur « les défis croisés des
changements climatiques et de l’Agenda
femmes, paix et sécurité » dont les princi-
paux objectifs étaient de mobiliser les Etats
africains pour identifier des synergies conti-
nentales entre l’agenda climatique et l’agenda
femmes, paix et sécurité, a mis en avant le
diplomate marocain.

L’action du Maroc en faveur de la jeu-
nesse et des femmes africains s’inscrit éga-
lement dans le cadre d’une approche visant
à promouvoir des politiques basées sur le «
nexus paix, sécurité et développement », telle
qu’adoptée par la déclaration de la première
conférence politique continentale, organisée
à Tanger, le 25 octobre 2022, a souligné M.
Arrouchi.
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Clôture du Colloque international de solidarité avec 
les communes du Sahel impactées par la crise sécuritaire
Le Colloque international de solidarité

avec les communes et les maires im-
pactés par la crise sécuritaire au Bur-

kina Faso, au Mali et au Niger, organisé les
20 et 21 juillet à Dakar par l'Association des
maires du Sénégal (AMS), avec la participa-
tion du Maroc comme invité d'honneur, a
pris fin vendredi après-midi par l'adoption de
la "Déclaration de Dakar". 

Tenus sous le thème " Ensemble pour
plus de solidarité et de compassion agissantes
avec les communes du Sahel", les travaux de
ce colloque, organisé sous le haut parrainage
du président Macky Sall, ont permis de lever
des mesures concrètes dont la création d'un
fonds de solidarité inter-collectivités, l'iden-
tification des moyens d'atténuation des im-
pacts de la crise et le renforcement des
échanges entre les communes fragilisées.

Le colloque a vu la participation des élus
locaux de trois pays impactés par la crise sé-
curitaire, ainsi que des responsables des As-
sociations des pouvoirs locaux du Sénégal,
du Bénin, de Côte d'Ivoire, du Togo et de
Guinée-Bissau, et de représentants de
l'Union économique et monétaire ouest-afri-
caine (UEMOA).

Le colloque vise également à sensibiliser
les élus locaux sur la situation des communes
fragilisées, à mobiliser des partenaires natio-
naux et internationaux pour soutenir direc-
tement les maires impactés, et à promouvoir
les rôles et responsabilités des maires et élus
locaux dans la recherche de la paix, de la ré-
conciliation, de la sécurité et du développe-
ment durable dans la sous-région.

La cérémonie de clôture de cette rencon-
tre a été présidée par le ministre sénégalais
des Collectivités, de l'Aménagement et du

Développement des territoires, Mamadou
Talla, qui a salué l’initiative du président de
l’AMS, Omar Bâ.

Le ministre a souligné que ce colloque
renforcera davantage les collectivités territo-
riales afin de faire face aux défis sécuritaires
dans le Sahel menacé par le terrorisme.

Dans la Déclaration de Dakar, lue devant
l'assistance par le président de l'AMS, les par-
ticipants affirment constater "la persistance
des attaques terroristes avec son cortège des
personnes déplacées dont le nombre ne
cesse de croître sans assistance adéquate", "la
persistance de la difficulté existentielle que
connaissent la majorité des populations des
communes fragilisées du Sahel, y compris les
premiers responsables des collectivités terri-
toriales", ainsi que "l'inexistence de chaînes
de solidarité structurées et organisées autour
des autorités locales au profit des popula-
tions des territoires fragilisés". Ils déclarent
constater aussi " la faible implication des au-
torités locales dans des actions humanitaires
au profit des populations", et "la forte
concentration des efforts de paix et de sta-
bilisation sur les actions militaires au détri-
ment des actions de développement".

La déclaration appelle, à cet égard, à "une
mobilisation générale des autorités locales de
la sous-région pour des actions concrètes au
profit des populations impactées par la crise
sécuritaire", et "à la mise en place de poli-
tiques économiques publiques locales pour
créer des activités au profit des jeunes".

Le Royaume du Maroc a été représenté à
cette rencontre par une forte délégation com-
posée du wali-coordonnateur national de
l'Initiative nationale pour le développement
humain (INDH), Mohammed Dardouri, du

président de l'Association marocaine des pré-
sidents des Conseils communaux (AMPCC),
Mounir Lymouri, de la secrétaire générale de
l'AMPCC, Souad Zaidi, du directeur du pôle
accompagnement de la mise en œuvre des
programmes au sein de la Coordination na-
tionale de l'INDH, Said Ziane, et d’Amal
Zaidi, chef  de département de la coopération
technique à l'Agence marocaine de la coopé-
ration internationale (AMCI), en plus de
Mostafa Ameur, chargé du projet du Fonds
africain d’appui à la coopération décentralisée
internationale des collectivités territoriales
(FACDI).

Le colloque a été l'occasion pour les
membres de la délégation marocaine de pré-
senter devant les participants les objectifs et
le rôle de l'Initiative nationale pour le déve-
loppement humain (INDH), chantier Royal
d'envergure lancé en mai 2005, et l'expé-
rience du Fonds africain d’appui à la coopé-
ration décentralisée internationale des

collectivités territoriales (FACDI) en tant
qu’incubateur pour le développement de la
coopération Sud-Sud.

Dans une allocution à l’ouverture des tra-
vaux de ce colloque international, Mounir
Lymouri, président de l'AMPCC, a, souligné
que le Maroc, sous la conduite éclairée de Sa
Majesté le Roi Mohammed VI, a toujours
prêté une attention particulière à la situation
sécuritaire dans les pays du Sahel.

Face à l'urgence et à la nécessité d'agir,
SM le Roi a initié une série d'actions
concrètes pour soutenir ces pays frères, qui
font face à des défis sécuritaires majeurs", a-
t-il dit, relevant que le Maroc qui a déployé
des efforts diplomatiques considérables en
travaillant avec la communauté internationale
pour promouvoir la stabilité et la sécurité
dans la région, a encouragé le dialogue entre
les différentes parties prenantes et a plaidé
pour des solutions pacifiques et durables aux
conflits qui secouent ces pays.

Le Parlement Jeunesse du Maroc plaide pour l'intégration
de ses recommandations dans le processus législatif
Le Parlement Jeunesse du

Maroc aspire voir ses re-
commandations prises en

considération dans le processus
d'élaboration des projets de lois et
des rapports d'évaluation des poli-
tiques publiques, a souligné samedi
à Rabat, le président de l'Associa-
tion marocaine des jeunes parle-
mentaires (AMJP), Nizar Berdai.

Intervenant lors de la clôture
des travaux de la cinquième législa-
ture du Parlement Jeunesse du
Maroc, M. Berdai a passé en revue
le bilan des activités des jeunes par-
lementaires, notamment dans le
cadre de la Commission des af-
faires étrangères, de la défense na-
tionale, des affaires islamiques et
des MRE, de la Commission des
infrastructures, de l'énergie, des
mines et de l’environnement, de la
Commission des secteurs sociaux,
de la Commission des secteurs
productifs, de la Commission de
justice, de législation et des droits
de l’Homme et de la Commission

de l’enseignement, de la culture et
de la communication.

A cette occasion, M. Berdai a
fait part de la satisfaction du bureau
exécutif  de l'AMJP du niveau de
participation des jeunes parlemen-
taires à l'élaboration des projets de
loi, ainsi qu'aux débats constructifs
et fructueux menés au sein des
commissions parlementaires ou
lors des plénières en présence des
différents intervenants dans le
cadre de la 5è session du Parlement
Jeunesse du Maroc, notant que
cette session a été marquée par
l'examen de différentes théma-
tiques couvrant des aspects poli-
tiques, économiques et de
développement à l'échelle natio-
nale, régionale et internationale.

Il a indiqué que l'AMJP s'em-
ploie, depuis sa création, à inciter la
jeunesse marocaine à s'impliquer
dans la vie politique et parlemen-
taire, estimant que cette motivation
passe par la création d'un espace de
dialogue et de discussions autour
de questions cruciales intéressant

les générations futures, outre le
renforcement du sens du leader-
ship de ces jeunes afin de leur as-
surer une participation efficace à la
vie politique.

Au fil des années, l'Association
marocaine des jeunes parlemen-
taires est devenue une force propo-
sitionnelle, œuvrant depuis 2019 à
présenter des propositions de lois
et à former les jeunes, en les récon-
ciliant avec l'action politique, a-t-il
poursuivi, ajoutant que cette initia-
tive vise non seulement à favoriser
l'intégration des jeunes dans la vie
politique, mais aussi à partager le
regard que porte la jeunesse sur
plusieurs questions, conformément
à la volonté de Sa Majesté le Roi
Mohammed VI d'accorder une
place prépondérante à la jeunesse
marocaine sur la scène politique.

Dans ce sens, il a affirmé que la
jeunesse marocaine est engagée à
défendre la souveraineté de son
pays et son intégrité territoriale par
tous les moyens et jusqu'au dernier
souffle, et à participer activement

aux différents chantiers de déve-
loppement lancés par le Royaume,
exprimant la reconnaissance de
l'Association envers les grandes
puissances pour leur position
constante soutenant l'intégrité ter-
ritoriale du Royaume. 

De son côté, le questeur de la
Chambre des conseillers, Moha-
med Salem Benmasoud, a souligné
que cette initiative se veut une op-
portunité idoine pour la jeunesse
marocaine afin de s'informer de
l'action parlementaire et de la for-
mation dans les domaines liés à la
législation, au contrôle de l'action
gouvernementale et à la diplomatie
parallèle, notant que cet évènement
est une expression concrète de l'en-
gagement de la société civile en fa-
veur du développement de
nouvelles et innovantes approches,
permettant de garantir le droit à la
participation de tous les jeunes.

Il a, ainsi, relevé que cette ini-
tiative sérieuse permettra de for-
mer de nouvelles générations
capables d'accompagner les grands

chantiers économiques et sociaux
lancés par le Royaume sous le lea-
dership de Sa Majesté le Roi, ajou-
tant que la question des jeunes est
l'une des dimensions les plus im-
portantes de la vision de dévelop-
pement prônée par le Souverain.

Le Parlement Jeunesse du
Maroc est une simulation parle-
mentaire qui vise à intégrer les
jeunes à la vie politique et à les in-
citer à s'y intéresser aux niveaux
local et national, à travers des dé-
bats couvrant divers aspects des
enjeux sociaux, économiques et
politiques. L'Association maro-
caine des jeunes parlementaires est
une initiative civile qui se fixe pour
objectif  de promouvoir l'implica-
tion des jeunes Marocains en poli-
tique et dans le système
parlementaire, tout en leur donnant
la possibilité de participer active-
ment au développement du
Royaume pour ancrer le processus
démocratique lancé sous la sage
conduite de Sa Majesté le Roi Mo-
hammed VI.
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L’œil, cet organe précieux, subit
durant la période estivale des
agressions de part et d’autres,

mais surtout du soleil et de la canicule.
L’ophtalmologue, Dr Hatim Souktani, re-
vient dans une interview accordée à la
MAP sur la santé des yeux notamment les
dangers du port des lunettes non-médicales. 

Question : Est-ce nécessaire
de porter des lunettes de soleil
durant l’été ou toute autre pé-
riode ? 

Réponse : Les lunettes solaires
médicales avec traitement anti
rayons ultraviolets sont d'un apport
bénéfique pour les yeux aussi bien
en été qu'aux autres saisons, puisque
le Maroc est un pays réputé être en-
soleillé tout au long de l'année et
même dans les régions où il neige.
C'est-à-dire dans les régions monta-
gneuses, les lunettes solaires sont in-
dispensables afin de protéger les
yeux contre les UV.

Le port est indispensable aussi
bien pour les personnes saines que
pour les personnes présentant des
maladies oculaires chroniques ou
aiguës. Pour ces dernières, le port de
ce type de lunettes accélère le pro-
cessus de guérison, de cicatrisation
et de rémission. Pour certains pro-
fessionnels exposés, notamment les
agriculteurs, les ouvriers de chantier,
les gendarmes, les policiers, le non
port de lunettes solaires et casquette
peut à la longue provoquer des irri-
tations conjonctivales, des ptéry-
gions et une cataracte précoce. Les
lunettes solaires peuvent servir éga-
lement de barrière contre l'intrusion
de corps étrangers à l'occasion de
tempêtes de sable par exemple et
contre le vent et le froid matinal qui

irritent les yeux et provoquent des
larmoiements. 

Q : La vente de lunettes de so-
leil contrefaites foisonne notam-
ment sur Internet. Quels sont les
dangers des lunettes de soleil
contrefaites ? 

R : Les lunettes solaires contre-
faites sont très dangereuses dans la
mesure où il n’y a pas de traitement
anti rayons ultraviolets, donnant
ainsi une fausse sécurité et provo-
quant une dilatation de la pupille ap-
pelée mydriase provoquant de graves
brûlures rétiniennes équivalentes à
celles rencontrées chez les soudeurs
non protégés contre l'arc ou la
flamme de soudage. 

Elles peuvent également provo-
quer des lésions de la cornée sous
formes de kératites carabinées sans
oublier l'inconfort visuel persistant
malgré le port soi-disant de lunettes
de marque authentique. Il faut dire
que nous sommes devant un com-
merce juteux de ce type de lunettes
de marque à bon prix, accessibles
aux petites bourses et exposées en

dehors des magasins d'optique
agréés. Ils sont étalés dans les souks
populaires et les coins de rues por-
tant le nom de marques connues
mais sans références ni de cartes de
garanties et bien-sûr sans facture. Le
consommateur n'est à aucun mo-
ment protégé, ni sur le plan légal ni
sur le plan médical. Il est victime de
sa propre volonté à acheter des lu-
nettes bon marché, loin des ven-
deurs agréés, et sans prescription
médicale.

Q : Les lunettes de soleil avec
correction ne sont-elles pas aussi
dangereuses ? 

R : Cette prescription médicale
permet un examen ophtalmologique
complet qui pourra déceler des trou-
bles expliquant l'inconfort visuel et
la gène ayant amené la personne à
opter pour le recours aux lunettes
solaires. En effet, le port de celles-ci
peut cacher un astigmatisme latent et
une photophobie due à un kérato-
cône, tous deux nécessitant un diag-
nostic et un traitement précoces.
Dans un grand nombre de cas, il est

indispensable d'ajouter les mesures
réfractives (myopie, hypermétropie,
astigmatisme) aux lunettes, soit
d'une façon séparée, soit intégrées
aux verres solaires, optimisant ainsi
le confort et la fonction visuelle. 

Q : Les enfants doivent-ils utili-
ser des lunettes de soleil ? 

R : Cette fonction visuelle est pri-
mordiale et plus spécialement chez
les enfants, puisque la non prise en
considération d'une correction adap-
tée peut occasionner des paresses
handicapantes pour les enfants, ap-
pelées amblyopie, d'autant plus qu'il
existe des types de kérato-conjoncti-
vites allergiques dites printanières
qui imposent le port de lunettes so-
laires et de casquettes afin d'en atté-
nuer la symptomatologie et en
réduire les complications en sus du
traitement anti-allergique.

Q : Enfin, des conseils pour
bien prendre soin de ses yeux
pendant la période estivale ? 

R : Il faut profiter des vacances
pour visiter son ophtalmologiste, qui
après un examen complet, il vous
conseillera d'une façon personnali-
sée de prendre les mesures préven-
tives adaptées à vos activités
quotidiennes en vous prescrivant
éventuellement des lunettes solaires
adaptées et en vous orientant vers les
opticiens agréés. En général, le port
de celles-ci et éviter une exposition
prolongée et injustifiée aux rayons
de soleils au milieu de la journée,
ainsi que la vérification de l'authen-
ticité des lunettes solaires et leur in-
nocuité sont des mesures vivement
recommandées.

Propos recueillis par
Fadwa El Ghazi 

(MAP) 
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Interpellation d'un individu pour liens 
présumés avec un réseau criminel d’immigration
illégale et de trafic d’êtres humains 
Les éléments du service

préfectoral de la police
judiciaire de Tanger,

sont parvenus samedi, sur la
base de renseignements pré-
cis fournis par les services de
la Direction générale de sur-
veillance du territoire, à in-
terpeller un individu pour ses
liens présumés avec un ré-
seau criminel actif  dans l’im-
migration clandestine et la
traite d’êtres humains.

Les enquêtes et les inves-
tigations menées ont permis

d’appréhender l’accusé au ni-
veau du lotissement "Diyar
Tanger", en flagrant délit de
préparation d’une opération
d’immigration clandestine,
en compagnie de deux candi-
dats âgés de 22 et 23 ans, in-
dique-t-on de source
sécuritaire.

L’opération de pointage
dans la base de données des
personnes recherchées par la
justice a révélé que l'individu
en question fait l’objet de 11
avis de recherche au niveau

national pour des chèques
sans provision et organisa-
tion d’immigration clandes-
tine, ajoute-t-on de même
source.

Le mis en cause a été
placé en garde à vue à la dis-
position de l’enquête menée
sous la supervision du par-
quet compétent afin de dé-
terminer toutes les
ramifications de cette affaire
et d'appréhender tout autre
individu impliqué dans ces
actes criminels.

Six personnes mortes noyées dans une
tentative d'immigration clandestine 
Six personnes sont mortes

noyées alors qu'elles tentaient
vendredi d’immigrer illégale-

ment depuis la côte de la commune
d'Iaazzanene dans la province de
Nador, indique-t-on auprès des au-
torités locales.

Quelque 54 candidats à l’immi-
gration clandestine dont une per-
sonne de nationalité tunisienne, ont
tenté de gagner, à la nage, un zodiac
au large de la mer qui se dirigeait vers
la plage d'El Kallat relevant de la
commune d'Iaazzanene, note la
même source, ajoutant que les
conditions météorologiques diffi-
ciles, les hautes vagues et l'incapacité
du passeur à manœuvrer après la col-
lision de l'embarcation avec des ro-

chers ont entraîné la noyade de six
personnes, tandis que 48 autres ont
réussi à atteindre la terre. Aussitôt
avisés de l’incident, les autorités lo-
cales et les services de la Gendarme-
rie royale et de la Protection civile,
accompagnés d'équipes médicales,
sont intervenus pour apporter les
premiers secours à ces personnes, re-
pêcher les corps et ratisser la région
à la recherche d’autres victimes. 

Une enquête a été diligentée par
les éléments de la Gendarmerie
royale sous la supervision du parquet
compétent pour élucider les circons-
tances de cette affaire et déterminer
les éventuelles ramifications de cette
activité criminelle, selon la même
source.
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Le besoin en liquidité des
banques s’est accentué en
juin 2023, a indiqué Bank

Al-Maghrib dans sa récente
revue mensuelle de la conjonc-
ture économique, monétaire et
financière.

Dans ce document datant du
mois de juillet en cours, la
Banque centrale note qu’il a at-
teint 84,1 milliards de dirhams en
moyenne hebdomadaire, après
s’être établi à 68,3 milliards un
mois auparavant. 

Compte tenu de cette évolu-
tion, Bank Al-Maghrib annonce
qu’elle a porté « le volume global
de ses injections de 80,2 milliards
à 102 milliards, incluant notam-
ment 47,2 milliards sous forme
d’avances à 7 jours, 32,9 milliards
à travers les opérations de pen-
sion livrée à long terme et 21,9
milliards dans le cadre des prêts
garantis à long terme». 

Cette accentuation s’est aussi
traduite par un autre fait : le vo-
lume quotidien moyen des
échanges sur le marché interban-
caire s’est élevé à 3,4 milliards en
juin et le taux moyen pondéré
s’est situé à 3% en moyenne, a
fait savoir BAM.

Sur le marché primaire des
bons du Trésor, les données pu-
bliées par l’institution publique
montrent que les taux ont accusé

des baisses modérées pour l’en-
semble des maturités, alors que
ceux sur le marché secondaire
ont enregistré des hausses, allant
de 5 points de base (pb) pour le
moyen terme à 11 pb pour le
court terme. 

Dans sa revue mensuelle de
la conjoncture économique, mo-
nétaire et financière, il est égale-
ment indiqué que les taux
créditeurs ont connu une aug-
mentation au cours du mois de
mai de 7 pb à 2,50% pour les dé-
pôts à 6 mois et de 22 pb à
3,14% pour ceux à un an. 

En ce qui concerne les taux
débiteurs, rappelons que « les ré-
sultats de l’enquête de Bank Al-
Maghrib auprès des banques
relatifs au premier trimestre 2023
indiquent une augmentation tri-
mestrielle du taux moyen global
de 53 pb à 5,03%», comme le
souligne la même source. 

Par secteur institutionnel, les
taux assortissant les prêts aux en-
treprises ont augmenté de 68 pb
à 4,98%, reflétant des accroisse-
ments de 79 pb de ceux des faci-
lités de trésorerie à 4,98% et de
43 pb de ceux des prêts à l’équi-
pement à 4,81%, a poursuivi le
document. 

Quant aux crédits aux parti-
culiers, les données montrent
que «les taux appliqués aux prêts
à la consommation ont pro-
gressé de 55 pb à 6,95% et ceux

à l’habitat ont quasiment stagné
à 4,36%», selon les données dis-
ponibles.

Dans sa revue, BAM donne
également une idée sur l’évolu-
tion de la masse monétaire, no-
tant ainsi que l’agrégat M3 a
enregistré un accroissement an-
nuel de 7,9% en mai 2023. 

Par principales composantes,
la Banque fait remarquer que «les
dépôts à vue auprès des banques
ont augmenté de 9,1%, résultat
notamment des hausses de 8,4%
de ceux des ménages, de 10,5%
de ceux des entreprises privées et
de 23,9% pour les dépôts du sec-
teur public». 

Alors que la circulation fidu-
ciaire s’est accrue de 12,4% et les
titres des OPCVM monétaires
de 32,9%,  les dépôts en devises
et les comptes à terme auprès
des banques ont à l’inverse reculé
respectivement de 10,2% et de
2,7%. Comme l’explique BAM,
cette évolution reflète notam-
ment les replis de 30,7% des dé-
pôts des sociétés financières et
de 1,8% de ceux des ménages.

Par source de création moné-
taire, il ressort des mêmes don-
nées que le crédit bancaire a
bondi de 6,5% en mai, avec des
accroissements de 5,1% du cré-
dit destiné au secteur non finan-
cier et de 16,9% pour les prêts au
secteur financier. 

Par secteur institutionnel, le

crédit aux entreprises privées
s’est accru de 4,3% en mai, reflé-
tant essentiellement des progres-
sions de 2,9% des prêts à
l’équipement et de 1% des facili-
tés de trésorerie; tandis que les
crédits aux ménages ont enregis-
tré une hausse de 3,2%, tradui-
sant des augmentations de 2,5%
des prêts à l’habitat et de 2,1% de
ceux à la consommation. 

Reflétant principalement des
hausses de 99,6% des facilités de
trésorerie et de 5,8% des prêts à
l’équipement, les concours aux
entreprises publiques ont pour
leur part connu une hausse de
28,5%, selon Bank Al-Maghrib.

A noter également que les
créances en souffrance se sont
accrues de 6,3% et leur ratio à
l’encours du crédit bancaire s’est
situé à 8,9%. Selon les précisions
de la Banque centrale, «elles ont
progressé de 9,4% pour les en-
treprises non financières privées
et de 3,5% pour les ménages,
portant leurs ratios à 12,5% et
9,8% respectivement».

Quant aux autres sources de
création monétaire, l’institution
indique que les avoirs officiels de
réserve se sont renforcés de
8,4% en mai. Ils se sont ainsi si-
tués à 353,3 milliards de dirhams,
ce qui correspond à 5 mois et 20
jours d’importations de biens et
services.

Alain Bouithy

Rabat : Tenue du conseil
d'administration 
de la CMR

Le Conseil d'administration de
la Caisse marocaine des re-
traites (CMR) s'est réuni, ven-

dredi à Rabat, sous la présidence de
la ministre de l'Economie et des Fi-
nances, Nadia Fettah.

A cette occasion, Mme Fettah a
félicité la CMR pour l'obtention de
plusieurs certificats d'excellence et
de mérite de l'Association interna-
tionale de la sécurité sociale (AISS),
ce qui témoigne de la dynamique de
performance dans laquelle s'est en-
gagée la Caisse depuis plusieurs an-
nées, indique le ministère de
l'Economie et des Finances sur son
site web.  Cette dynamique, a pour-
suivi la ministre, vise à consolider les
principes de bonne gouvernance et
à améliorer la qualité des services
rendus aux usagers et partenaires,
rapporte la MAP.

Lors de cette session, le conseil
d'administration a salué les réalisa-
tions de la Caisse au titre de la pre-
mière année du contrat programme
2022-2024 signé avec l'Etat avec un
taux de 86%. Il a également noté
que les ressources des régimes gérés
par la CMR s'élèvent à 41,27 mil-
liards de dirhams (MMDH) à fin
2022 contre 47,8 MMDH de dé-
penses.

Par la suite, le conseil a constaté
que malgré les répercussions néga-
tives de la conjoncture exception-
nelle de 2022 sur l'économie
nationale, la bonne gestion du por-
tefeuille financier et la qualité des in-
vestissements réalisés par la CMR
ont permis de financer le déficit
technique du régime des pensions
civiles et d'assurer le paiement des
prestations tout en réalisant une
rentabilité financière dépassant 5%.

D'autre part, le conseil d'admi-
nistration s'est félicité de l'inaugura-
tion de la délégation de la CMR à la
région Dakhla Oued Eddahab, qui
vient renforcer la politique de proxi-
mité menée par la Caisse pour ré-
pondre aux besoins de ses usagers
et partenaires. Avec cette inaugura-
tion, le réseau des délégations de la
CMR couvre aujourd’hui les 12 ré-
gions du Royaume.

Après examen des points inscrits
à l'ordre du jour de cette session, le
Conseil d'administration a procédé à
l'arrêt des comptes au titre de l'exer-
cice 2022 et à l'adoption de l'ensem-
ble des décisions et résolutions qui
lui ont été présentées.

Le besoin en liquidité des banques
s’intensifie à 84,1 milliards de dirhams

A fin juin, Bank
Al-Maghrib 
a porté le volume
global de ses 
injections de 80,2
milliards à 102
milliards

“
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Dans les relations poli-
tiques comme dans les
échanges économiques

entre le Maroc et l’Argentine, les
astres semblent être en aligne-
ment parfait. Les échanges com-
merciaux ont fait un bond de
48% en un an, le dialogue poli-
tique est qualifié de constructif  et
la convergence des points de vue
sur les questions régionales et in-
ternationales est remarquable.

Un chiffre résume à lui seul la
dynamique positive qui a marqué
les relations maroco-argentines au
cours des derniers mois : 1,5 mil-
liard de dollars d’échanges com-

merciaux en 2022, en hausse de
48% par rapport au bilan de 2021.

Grâce à cette dynamique qui
a marqué la reprise post-pandé-
mique, l’Argentine est devenue la
deuxième destination des expor-
tations marocaines vers l'Amé-
rique latine, après le Brésil, et la
troisième origine des importa-
tions marocaines, après le Brésil
et le Mexique.

De l’autre côté de l’Atlan-
tique, l'heure est aux congratula-
tions. L’ambassadeur d’Argentine
au Maroc s’est félicité que le
Royaume se soit érigé en
deuxième partenaire commercial
de son pays sur le continent afri-
cain, avec un essor prometteur
pour les prochaines années.

Ces échanges sont également
marqués du sceau de la complé-
mentarité puisque le Maroc ex-
porte essentiellement des
phosphates vers l’Argentine et en
importe du soja, du maïs et du riz.

L’Institut argentin de la statis-
tique et des recensements
(INDEC) avait décliné le détail de
ces échanges en faisant ressortir
que les exportations d’Argentine
vers le Maroc se sont chiffrées à
943,9 millions de dollars contre
des importations depuis le Maroc
de l’ordre de 548,3 millions de
dollars, soit un excédent commer-
cial en faveur de l’Argentine de
395,7 millions de dollars.

La même source souligne que
les exportations d'Argentine vers

le Maroc ont augmenté de 39%
par rapport aux chiffres de 2021
(679,3 millions de dollars), alors
que les importations du pays sud-
américain ont fait un bond de
68,1%, en passant de 326,2 mil-
lions de dollars à 548,3 millions.

L’INDEC précise que les
principaux produits importés du
Maroc sont les voitures, les trac-
teurs et d’autres types de « véhi-
cules terrestres », le sel, le soufre,
le ciment, des machines, des
pièces mécaniques et du matériel
électrique. Les principales expor-
tations vers le Maroc sont com-
posées de céréales, d’huiles
animales et végétales, d‘aliments
pour animaux et des produits de
la pêche

Selon les chiffres dévoilés par
l’INDEC, les échanges bilatéraux
ont presque triplé au cours des
cinq dernières années en passant
de 642,9 millions de dollars en
2017, à presque 1,5 milliard de
dollars l’année dernière.

Au plan politique, le ministre
des affaires étrangères, de la Coo-
pération africaine et des Maro-
cains résidant à l'étranger, Nasser
Bourita, s'est entretenu le 4 mars
dernier via visioconférence, avec
son homologue argentin, San-
tiago Cafiero.

Les deux responsables se sont
félicités de la «dynamique posi-
tive» qui caractérise les relations
bilatérales, adossées à un dialogue
politique constructif  et une

convergence de vues dont le socle
est constitué par les valeurs par-
tagées du respect de la souverai-
neté et de l'intégrité territoriale
des Etats.

Moins de trois mois après cet
entretien, se tenait à Rabat la
7ème réunion de la Commission
mixte Maroc/Argentine, en
marge de laquelle les deux pays
ont signé un mémorandum d'en-
tente dans le domaine de la santé
ayant pour objectifs d'améliorer
les services de santé et de pro-
mouvoir la souveraineté pharma-
ceutique, la couverture sanitaire et
la gestion des crises.

En octobre 2022, toujours à
Rabat, les deux pays tenaient des
consultations politiques qui ont
permis d’impulser une coopéra-
tion multisectorielle touchant à
des domaines aussi divers que le
commerce, le tourisme, l’agro-in-
dustrie, l’industrie cosmétique, la
protection de l’environnement,
l’utilisation pacifique de l’énergie
nucléaire, entre autres.

En plus d’un approfondisse-
ment de la coopération dans les
domaines sécuritaire et de lutte
contre le terrorisme, ainsi qu’en
matière de droits humains, les
deux pays ont convenu de pro-
mouvoir des projets de coopéra-
tion triangulaire comprenant,
outre le Maroc et l’Argentine, des
pays africains ou de l’Union euro-
péenne.

A cette occasion, le Maroc

avait plaidé en faveur d’un rôle
plus accru de la partie argentine
pour le renforcement du partena-
riat du Royaume avec le Marché
commun du sud (Mercosur).

Enfin, le principe d’un Forum
d’hommes d’affaires a également
été entériné, afin d'asseoir le socle
d’un partenariat économique
exemplaire au bénéfice des deux
pays.

Ce partenariat en marche a été
renforcé en 2023 par la visite au
Maroc des gouverneurs de trois
provinces argentines pour explo-
rer les opportunités d’affaires
entre le Royaume et ces régions
dotées de larges prérogatives en
matière d’investissement et de
commerce.

Ces trois provinces (Entre-
Rios, Santa Fe et Cordoba), qui se
partagent les terres les plus fer-
tiles du pays avec une forte voca-
tion agricole, tablent notamment
sur les fertilisants produits par le
Maroc et d’éventuels investisse-
ments du Maroc dans ces régions
qui favoriseraient la croissance et
le développement de leur produc-
tion agricole.

Cette embellie économique,
qui se conjugue parfaitement avec
l'excellence des relations poli-
tiques, est le gage d’une intensifi-
cation soutenue et pérenne des
liens commerciaux, humains et
culturels entre les deux pays.

Rachid MAMOUNI
(MAP).

Le dirham s’est apprécié de 0,48% face
au dollar américain et s'est déprécié de
1,56% vis-à-vis de l’euro, durant la se-

maine allant du 13 au 18 juillet courant, selon
Bank Al-Maghrib (BAM).

Au cours de cette période, aucune opé-
ration d’adjudication n’a été réalisée sur le
marché des changes, indique BAM dans son
récent bulletin des indicateurs hebdoma-
daires. 

Au 14 juillet 2023, les avoirs officiels de
réserve se sont établis à 343,5 milliards de di-

rhams (MMDH), en hausse de 0,5% d’une
semaine à l’autre et de 3,7% en glissement
annuel, fait savoir la même source.

Au cours de la semaine allant du 13 au
19 juillet 2023, l’encours global des interven-
tions de Bank Al-Maghrib ressort à 104,8
MMDH, dont 38 MMDH sous forme
d’avances à 7 jours sur appel d’offres, 43,1
MMDH d'encours des pensions livrées à
long terme et de 23,7 MMDH de prêts ga-
rantis à long terme, rapporte la MAP. 

Sur le marché interbancaire, le volume

quotidien moyen des échanges s’est établi à
3,3 MMDH et le taux interbancaire s’est situé
à 3% en moyenne.

Lors de l’appel d’offres du 20 juillet
(même date de valeur), la Banque a injecté
un montant de 30,6 MMDH sous forme
d’avances à 7 jours.

Côté Bourse, le MASI s’est apprécié de
1,3%, portant sa performance depuis le
début de l’année à 9%. Cette évolution heb-
domadaire traduit principalement les hausses
des indices des secteurs de l’électricité de

6,6%, des distributeurs de 3,7% et des
banques de 1,2%.

En revanche, ceux relatifs aux secteurs
de "sylviculture et papier" et des "bâtiments
et matériaux de construction" ont diminué
de 10% et 0,5% respectivement.

Pour ce qui est du volume global des
échanges, il s’est chiffré à 444,3 millions de
dirhams (MDH), contre 527,7 MDH une se-
maine auparavant. Sur le marché central ac-
tions, le volume quotidien moyen a atteint
107 MDH après 104,1 MDH.

Maroc/Argentine : Des échanges commerciaux sous le signe de l'embellie

Marché des changes : Le dirham s'apprécie face au dollar

L'aéroport international Essaouira-Moga-
dor a enregistré, durant le premier se-
mestre de 2023, un taux de récupération

record de 165%, par rapport à la même période
de l’année 2019, selon l’Office national des aé-
roports (ONDA).

Entre janvier et juin de l'année en cours, cette
plateforme aéroportuaire a accueilli 86.447 passa-
gers, contre 52.548 voyageurs durant la même pé-
riode de l'année 2019, précise l'ONDA dans son
dernier bilan du trafic aérien commercial.

Pour le seul mois de juin dernier, l’aéroport de
la Cité des alizés a affiché un taux de récupération

de 230% avec 15.952 passagers accueillis, contre
seulement 6.935 voyageurs durant la même pé-
riode de 2019, a fait savoir l’ONDA.

Au niveau national, les aéroports du
Royaume ont réalisé un nouveau record de
12.197.957 passagers accueillis durant le premier
semestre de 2023, soit une hausse de 5% par rap-
port à la même période de 2019.

Cette évolution concerne la majorité des aé-
roports qui ont enregistré des taux d'évolution à
deux chiffres, à savoir Tanger (42%), Oujda
(32%), Nador (25%), Fès (17%), Agadir (13%)
et Marrakech (10%).

Aéroport Essaouira-Mogador : Un taux de récupération record de 165 % au 1er semestre

1,5 milliard 
de dollars
d’échanges 
commerciaux 
en 2022
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LibéEté

AKazanchis, le mythique
"Fendika", dernier "azmari
bet" - cabaret traditionnel
éthiopien - de ce quartier

autrefois coeur du "swinging Addis-
Abeba", fait figure de monument his-
torique en sursis, après avoir échappé
à une destruction programmée.

Au début des années 2000, "le
quartier comptait 17 azmari bet -
"maison des azmaris" en amharique -
et 16 ont depuis été démolis au nom
du développement" d'Addis-Abeba,
explique le propriétaire et directeur du
Fendika, Melaku Belay, chorégraphe et
danseur internationalement renommé
de 43 ans.

Comparables aux troubadours
médiévaux, les azmari sont des poètes-
musiciens itinérants de l'Ethiopie ru-
rale traditionnelle, qui improvisent au
son grinçant du masinqo, une vièle
monocorde dont la caisse en cuir fait
résonner des crins de cheval tendus
sur un manche en bois et frottés par
un archet.

Leur art s'est urbanisé et moder-
nisé, mais les azmari continuent à jon-
gler avec les mots, les double sens et
métaphores, moquant avec humour
les spectateurs, la société voire le pou-
voir en s'octroyant une liberté d'ex-
pression rare en Ethiopie.

Sous l'impulsion de Melaku Belay,
qui en a d'abord pris les rênes en 2008

avant de le racheter quelques années
plus tard, le Fendika - alors déjà me-
nacé - s'est agrandi et diversifié et le
petit cabaret est devenu "centre cultu-
rel".

L'entrée ne paie pas de mine et les
murs décatis restent décorés d'affiches
défraîchies et d'une improbable bro-
cante de vieilleries hétéroclites. Mais il
s'est doté d'une scène, d'une biblio-
thèque, d'une galerie exposant de
jeunes peintres éthiopiens et organise

des activités pour enfants.
Outre les azamari, sa scène ac-

cueille de l'éthio-jazz ou des groupes
revisitant la tradition musicale éthio-
pienne. La salle biscornue est réguliè-
rement bondée d'un mélange
d'Ethiopiens et d'étrangers consom-
mant bières ou tedj, l'hydromel du
pays.

Le Fendika "est un endroit vrai-
ment unique pour découvrir la culture
(éthiopienne) dans ce qu'elle a de mul-
tiethnique et multiculturelle", constate
Luana DeBorst, spectatrice régulière.

"L'Ethiopie est un peu en crise
concernant ses frontières ethniques et
le Fendika rassemble les gens, peu im-
porte leur région d'origine et c'est
quelque chose de très fort dans un
pays divisé", poursuit cette chercheuse
américaine de 27 ans résidant à Addis-
Abeba.

L'attraction phare reste Ethioco-
lor, formation maison fondée en 2009
par Melaku, qui écume les scènes
d'Europe et des Etats-Unis. Avec ses
danseurs et musiciens de générations
et régions diverses, elle se veut un pont
entre tradition et modernité mais aussi
entre les cultures des plus de 80 com-
munautés d'Ethiopie.

Aux sons des krars - sorte de lyre
- amplifiés, Melaku Belay affiche sa
virtuosité dans des chorégraphies mê-
lant l'ancestrale eskista du nord - basée

sur des mouvements saccadés
d'épaules et de tête - et des danses
d'autres régions d'Ethiopie.

Charismatique, toujours souriant,
il est l'âme du Fendika, dont il a poussé
la porte il y a 25 ans par "passion et
amour de la danse". L'adolescent
d'alors vit dans la rue et monte sur
scène pour quelques pourboires, les
seuls revenus des artistes à l'époque.

"Au bout d'un moment on m'a
permis de dormir (sur place) par terre
et j'ai (...) terminé le lycée, en étudiant
le jour et en me produisant la nuit.
C'est comme cela que ça a com-
mencé", raconte-t-il à l'AFP.

Il n'a pas oublié d'où il vient: il ré-
munère les artistes et encourage ses
employés à monter sur scène.

Batteur d'Ethiocolor, Meselu
Abebayew a "commencé comme ser-
veur" il y a plus de 16 ans: "Puis j'ai ap-
pris à danser, à jouer de la batterie et
suis aussi devenu ingénieur du son".

"J'ai parcouru le monde grâce à
cet endroit", ajoute celui qui a égale-
ment fondé son propre groupe, Gun-
gun.

Autre membre d'Ethiocolor,
Emabet Woldetsadik, 30 ans, a été suc-
cessivement "femme de ménage, cais-
sière, puis serveuse" au Fendika, où
elle a appris à chanter et danser.

Cet endroit "a changé ma vie, j'ai
tout commencé ici (...) j'ai découvert

mon talent et j'ai grandi ici", désormais
"ma responsabilité de danseuse éthio-
pienne, c'est de montrer et de préser-
ver ma culture".

En juin, l'annonce par la munici-
palité de la destruction dans les six
mois du Fendika pour faire place à un
hôtel de luxe a choqué musiciens, ar-
tistes et habitués.

"C'est un endroit vital" pour les
artistes éthiopiens, expliquait peu après
cette annonce Eden Mulu, peintre et
designeuse de 30 ans qui a exposé au
Fendika: "On s'y rencontre pour
échanger des idées" et Melaku "sou-
tient fortement l'art" en Ethiopie.

"De nombreux azmari bet ont été
déjà détruits, donc on détruit la cul-
ture", regrettait de son côté Meselu
Abebayew, or "notre identité, c'est
notre histoire et notre culture. Si cela
est détruit, on finit par imiter d'autres
cultures".

La mairie a fait volte-face et offert
un sursis au Fendika. A charge pour
Melaku Belay de proposer son propre
projet de développement.

Son ambition, onéreuse et qu'il
reste à financer: accoler au Fendika
historique un bâtiment moderne réu-
nissant sur plusieurs niveaux salle de
spectacle, studios d'enregistrement et
résidence d'artistes.

"Je me suis promis que le Fendika
ne serait jamais démoli", sourit-il.

“En juin, l'annonce
par la municipalité
de la destruction
dans les six mois
du Fendika pour
faire place à un
hôtel de luxe a
choqué musiciens,
artistes et habitués

A Addis-Abeba, le mythique cabaret
traditionnel Fendika résiste
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Ahmed Sefrioui, écrivain
marocain, né en 1915 à
Fès et décédé en mars
2004, est l’un des 
fondateurs de la 
littérature marocaine
d’expression française.
Son œuvre “La boîte à
merveilles” est un roman
autobiographique, écrit
en 1952 et paru aux 
éditions Le Seuil en
1954.

Le jeudi suivant, Rahma pour re-
mercier Dieu de lui avoir rendu sa
fille, organisa un repas pour les pau-
vres. Toutes les femmes de la mai-
son lui prêtèrent leur concours. Lalla
kanza, la chouafa, aidée de Fatouma
la plus dévouée et la plus fidèle de
ses disciples, lavèrent le rez-de-
chaussée à grande eau, étendirent
par terre des nattes et des tapis usés.
Fatma Bziouya, Rahma et ma mère
s’agitèrent autour des marmites et
des couscoussiers. Elles cuisinaient
en plein air sur la terrasse, sur des
feux de bois. L’une d’elles les ravi-
taillait en eau, une autre épluchait les
légumes et la troisième, armée d’une
louche en bois gigantesque, tournait
les sauces qui bouillonnaient dans
leurs récipients de cuivre. 

Zineb et moi, abandonnés à
notre fantaisie, nous courions d’une
chambre à l’autre, montions en souf-
flant les escaliers, recevions des
nuages de fumée dans les yeux, ac-
compagnés de réprimandes, redes-
cendions nous réfugier sur le palier,
ne sachant que faire de notre liberté.
Nous attendions avec impatience,
l’heure du déjeuner et l’arrivée des
mendiants. 

Lorsque les grands plats de céra-
mique que Rahma avait loués furent
garnis de couscous copieusement
arrosé de bouillon, surmonté d’une
pyramide de viande et de légumes,
Driss El Aouad partit à Moulay
Idriss et à la maison des aveugles de
la rue Riad Jeha, pour chercher ses
hôtes. Bientôt nous entendîmes
dans le couloir d’entrée, un brou-
haha scandé de coups de canne et
d’éclats de voix. Driss entra le pre-
mier dans le patio. Il fut suivi d’un
aveugle à la barbe blanche guidé par
un garçonnet d’une dizaine d’an-
nées. Ensuite, un flot de mendiants

hommes et femmes se déversa dans
la cour. Le premier vieillard exerçait
sur cette foule en loques une vérita-
ble royauté. Tous lui obéissaient. Ils
manifestaient beaucoup d’égards
pour ce patriarche.

J’avais donc, sous les yeux, le
chef  des mendiants au milieu de son
clan.

Tout le monde s’assit sur les
nattes et sur les tapis usés. Avant que
le repas ne leur fût servi, ils enton-
nèrent un psaume où il était ques-
tion de félicités qui attendent les
croyants au cœur généreux, ceux-là
qui nourrissent les affamés, hono-
rent l’hôte de Dieu. Le poème se
termina par des invocations, afin
d’attirer la bénédiction sur notre de-
meure et sur tous ses habitants.
Hommes, femmes et enfants joigni-
rent les mains, les paumes ouvertes
vers le ciel. Ils récitèrent la première
sourate du Coran. Je la connaissais
bien cette sourate et je la récitais
avec ferveur:

Louange à Dieu 
Maître des mondes. 
Nous passâmes nos mains sur

nos visages. Le couscous parut. Au-
tour des plats posés à même les
nattes, les mendiants s’installèrent
pour manger. Des bols de terre
cuite, décorés au goudron, circu-

laient plein d’eau. Les mendiants
mangeaient et buvaient avec dignité,
sans hâte, sans agitation. Rassasiés,
ils se léchèrent soigneusement les
doigts, s’essuyèrent avec des tor-
chons mis à leur disposition. 

Au signal de leur chef, ils com-
mencèrent la psalmodie d’un chapi-
tre du livre Saint. Les murs de notre
maison qui avaient souvent renvoyé
le bruit des crotales et des gangas
chers à la chouafa vibraient, sancti-
fiés par les versets sacrés. Le chapi-
tre choisi était particulièrement long.
Il fut chanté sur un rythme plein de
majesté. Les aveugles dans leur
haillons, clamant avec conviction la
parole de Dieu, revêtaient une no-
blesse et une grandeur qui frap-
paient l’imagination. 

Après une dernière invocation
prononcée par le patriarche des
aveugles et ponctuée du mot amine
par le chœur des assistants, l’assem-
blée se leva, les cannes sonnèrent sur
nos mosaïques éteintes.

Les mendiants s’en allèrent, mul-
tipliant les remerciements, les for-
mules de bénédiction. 

Rahma, radieuse, invita les voi-
sines et quelques femmes venues des
maisons mitoyennes, les rassembla
dans sa chambre, leur servit un ex-
cellent ragoût de viande aux car-

dons, un couscous aux pois chiches,
des salades d’orange au sucre et à la
cannelle. Maman prépara le thé à la
menthe. Toutes jacassaient, riaient
très fort, se taquinaient mutuelle-
ment, poussaient des youyous.

Avant de se réunir pour le repas,
ma mère et les autres voisines
avaient changé de robe. Elles tirèrent
de leurs coffres des caftans aux cou-
leurs chatoyantes, des dfinas ornées
de fleurs et pour se coiffer de riches
foulards de soie. La fête dura
jusqu’au coucher du soleil. Elle se
termina sur la terrasse avec d’autres
youyous, d’autres vœux et la pro-
messe de se voir. 

Pendant tout ce temps, personne
ne s’était occupé de moi. J’avais
mangé avec Zineb dans un petit plat
qui m’était personnel et dont mon
père m’avait fait cadeau, la veille de
la fête du mouton. Nous avions
réussi à avoir du thé que nous avions
transvasé dans une théière de fer-
blanc, jouet de Zineb et pour finir
nous nous étions battus.

La nuit, la maison retomba dans
le silence. Je sortis ma Boîte, la vidai
sur un coin de matelas, regardai un
à un mes objets. Ce soir, ils ne me
parlaient pas. Ils gisaient inertes,
maussades, un peu hostiles. Ils
avaient perdu leur pouvoir magique
et devenaient méfiants, secrets. Je les
remis dans leur boîte. Une fois le
couvercle rabattu, ils se réveillèrent
dans le noir pour se livrer à mon
insu à des jeux fastueux et délicats.
Ils ne savaient pas dans leur igno-
rance que les parois de ma Boîte à
Merveilles ne pouvaient résister à
ma contemplation. Mon innocent
cabochon de verre grandit, se dilata,
atteignit des proportions d’un palais
de rêve, s’orna d’étoffes précieuses.
Les clous, les boutons de porcelaine,
les épingles et les perles changés en
princesses, en esclaves, en jouven-
ceaux, pénétrèrent dans ce palais,
jouèrent de douces mélodies, se
nourrirent de mets raffinés, organi-
sèrent des séances d’escarpolette,
volèrent dans les arbres pour en cro-
quer les fruits, disparurent dans le
ciel sur l’aile du vent en quête
d’aventure. 

J’ouvris la Boîte avec d’infinies
précautions afin de jouir plus inten-
sément du spectacle. L’enchante-
ment disparut, se trouvaient
simplement un cabochon de verre,
des boutons et des clous sans âme et
sans mystère. Cette constatation fut
cruelle. J’éclatai en sanglots. Ma
mère survint, parla de fatigue, m’em-
mena dormir.

(A suivre)
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Gratin de champignon au fromageRecette
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Ingrédients :

10 gros champignons blanc à farcir
2 boules de mozzarella
50g de beurre
3 cas d’huile d’olive
3 cas de bouillon de viande (eau + knor)
1 brique de crème liquide
1càs de crème fraiche
1 cas de sauce line maïzena
Sel, Poivre, Paprika
Gruyère râpé
Marjolaine

Préparation:
Commencez par nettoyez les champignon et retirez les pieds. Faire revenir dans le

beurre et l’huile mélanger,
Couvrir pour laisser évaporé, retournez au moins une fois les champignons.
Retirez en réservant le jus qui reste, placez les champignons dans le plat beurré, les

farcir de gros morceaux de mozzarella.
Dans une casserole mélangez les crèmes à petit feu, le jus des champignons, le bouillon,

la sauce line, les épices, retirez du feu et versez sur
les champignons, saupoudrez de gruyère râpé et de marjolaine.
Enfournez environ 20 minutes juste le temps de Gratiner.
Servir chaud.
Bonne dégustation

Les meilleures plages du monde

Playa Del Amor, Iles Marieta, Mexique
Dans un cratère à ciel ouvert et baignée de soleil, cette plage a été créée artificiellement

par l’explosion d’une bombe lors d’essais militaires. Aujourd'hui les îles Marieta sont deve-
nues un parc national marin grâce au commandant Jacques Cousteau. La plage n’est acces-
sible qu’à marée basse et il faut traverser une grotte à la nage pour l’atteindre. C’est
seulement à ce prix que vous pourrez accéder à la quiétude de ce lieu exceptionnel.
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Un atelier portant sur la création
cinématographique, organisé
en marge de l’édition d’été du
44ème  Moussem culturel in-

ternational d’Assilah qui se poursuit
jusqu’au 25 juillet, a placé les jeunes parti-
cipants de la région au cœur du processus
de réalisation du film. 

Cet atelier, organisé par l'Association
d'arts et de culture "Zeli Art’s", a permis
aux jeunes participants de s'immerger dans
le monde de l'industrie cinématographique
et de découvrir toutes ses facettes, notam-
ment l'écriture du scénario, la réalisation, la

comédie et le montage.
A cette occasion, l'artiste et présidente

de l'Association "Zeli Art’s", Khouloud
Bettioui, a souligné que cet atelier est une
expérience riche et très importante qui a
permis aux jeunes de travailler par eux
mêmes sur le scénario ainsi que sur les au-
tres phases de création de films, et ce sous
la supervision d’encadrants et de spécia-
listes de l’industrie.

Elle a ajouté que cet atelier, organisé
avec le soutien du ministère de la Culture,
de la Jeunesse et de la Communication-
Département de la culture et en collabo-

ration avec la Fondation du Forum d’As-
silah, constitue également une occasion
pour les organisateurs et les encadrants qui
leur a permis de découvrir des talents dotés
d'une grande énergie et motivés par le fait
de tracer leur voie dans l'industrie cinéma-
tographique.

Mme Bettioui a également noté que les
encadrants, notamment l'artiste et réalisateur
Mohamed Chrif  Tribak, l’artiste Ayoub El
Amrani et la cheffe monteuse Meryem
Chadli ont travaillé entre autres avec les par-
ticipants sur l'aspect lié à l'écriture du scéna-
rio, ce qui leur a permis d'acquérir les outils
nécessaires à l'écriture du scénario et de s'en
approprier les moindres détails.

Pour sa part, la cheffe monteuse, Me-
ryem Chadli, a souligné que "l’objectif  de
cet atelier consiste, d’une part, à transmet-
tre aux plus jeunes notre passion et amour
pour le domaine de l’audiovisuel en général
et cinématographique en particulier, et
d’autre part à les accompagner dans les dif-
férentes phases de création et de réalisation
d’une œuvre cinématographique".

Elle a, par ailleurs, salué l’engagement
et la passion dont font preuve les partici-
pants à cet atelier, expliquant que ce genre
d’événement permet aux professionnels
de l’industrie de non seulement partager
leurs expériences et compétences mais
également de découvrir de nouveaux ta-
lents qui ont une grande culture artistique
et une envie d’apprendre.

"Cet atelier représente une opportu-
nité et une occasion unique pour nous en
tant que jeunes passionnés d’arts et de ci-
néma pour apprendre davantage sur les
différents métiers de l’industrie cinémato-
graphique, notamment ceux des cinéastes,
acteurs, réalisateurs et scénaristes", a indi-
qué Yasmina Ayachat, jeune participante à
l’atelier, saluant les différents encadrants
pour leur expertise et les différents regards
qu’ils ont portés sur le cinéma lors de cette
formation.

La jeune étudiante de 19 ans, qui a in-
terprété un rôle dans ce film, a ajouté que
l'ensemble des participants ont pu s’épa-
nouir professionnellement durant ces jour-
nées de formation, expliquant qu’une
énergie positive, un esprit d'équipe et une
certaine forme d’entraide se sont installés
au sein du groupe.

Placée sous le Haut Patronage de SM
le Roi Mohammed VI, cette 44ème  édi-
tion du Moussem d'Assilah qui se tient du
4 au 25 juillet, est organisée par la Fonda-
tion du Forum d’Assilah en collaboration
avec le ministère de la Culture, de la Jeu-
nesse et de la Communication-Départe-
ment de la culture et la commune
d’Assilah.

Au menu de cette édition d'été, figu-
rent également des ateliers d'arts plastiques
(peinture murale, gravure et lithographie)
avec la participation de 29 artistes de dif-
férentes nationalités.

44ème Moussem d'Assilah

Un atelier artistique place les jeunes au
cœur du processus de réalisation du film

"Nostalgie, Emotion d'hier"

Un programme qui met en avant la valeur civilisationnelle du site de Chellah
Le ministère de la Jeunesse, de la

Culture et de la Communication a
lancé, vendredi au site archéolo-

gique de Chellah à Rabat, le programme
culturel "Nostalgie - Emotion d'hier", qui
ambitionne de faire connaître ce site et
mettre en avant sa valeur historique et ci-
vilisationnelle.

La cérémonie d'ouverture de cet évé-
nement, qui se poursuit jusqu'au 27 juillet,
a été marquée par la présence du ministre
de la Jeunesse, de la Culture et de la Com-
munication, Mohamed Mehdi Bensaid, et
de plusieurs ambassadeurs européens,
africains, asiatiques et d'Amérique accré-
dités au Maroc, outre des acteurs culturels
reconnus sur la scène nationale.

Cette initiative vise à mettre la lumière
sur les civilisations romaine et mérinide

qui ont marqué de leurs empreintes le site
archéologique de Chellah, à travers des
performances théâtrales simulant la vie
quotidienne à l'époque de ces civilisations,
lesquelles performances ont transporté le
public dans un voyage dans le temps.

L'importance du programme "Nostal-
gie - Emotion d'hier" réside dans sa capa-
cité à introduire le visiteur à l'histoire et
la civilisation marocaines en jetant la lu-
mière sur les civilisations qui ont marqué
le site archéologique de Chellah, a indiqué
Mohamed Mehdi Bensaid dans une décla-
ration à la presse. Il s'agit d'un "projet cul-
turel qui s'appuie sur une méthode
innovante afin de mettre en valeur le rôle
des monuments historiques et montrer
leur contribution en matière de création
d'opportunités d'emploi", a-t-il ajouté, ap-

pelant les associations et institutions cul-
turelles à investir davantage dans ce do-
maine.

Pour sa part, le metteur en scène du
programme théâtral "Nostalgie - Emo-
tion d'hier", Amin Nassour, a relevé que
l'initiative se penche sur les civilisations
romaine et mérinide qui ont marqué de
leur présence le site archéologique de
Chellah, pour produire différents specta-
cles permettant au visiteur de voyager
dans le temps et découvrir ces deux
époques.

Les performances présentées dans le
cadre de cet événement connaissent la
participation de plus de 130 artistes du
Maroc, dont des lauréats de l'Institut su-
périeur d'art dramatique et d'animation
culturelle (ISADAC) de Rabat.
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Bouillon de cultureProjection à Bangkok du film “Adam” de
la réalisatrice marocaine Maryam Touzani
Le film "Adam" de la réalisatrice

marocaine Maryam Touzani a
été projeté, samedi soir dans la

capitale thaïlandaise Bangkok, dans le
cadre de l'“Amari Watergate Bangkok
film series 2023”.

La projection de ce film, organisée
avec le soutien de l’ambassade du
Maroc à Bangkok, s’est déroulée en
présence de représentants des milieux
académique, culturel et des médias
ainsi que de cinéphiles en Thaïlande,
en plus d’ambassadeurs et de mem-
bres du corps diplomatique accrédités
à Bangkok.

Le long-métrage (1h38) traite de la
situation des femmes célibataires à tra-
vers l'histoire d’une rencontre inatten-
due dans la médina de Casablanca
entre Samia, enceinte et qui arrive de
la campagne pour faire adopter son
enfant, et Abla, une jeune veuve, qui
se bat pour vivre avec sa petite fille
Warda de 8 ans.

D'une simple rencontre fortuite
entre les deux femmes, la réalisatrice
marocaine invite les cinéphiles à dé-
couvrir comment Samia a réussi à

aider Abla à briser le mur du silence et
du chagrin et à l'extirper de son passé
douloureux, suite au décès de son
mari.

S’exprimant à l’issue de la projec-
tion du film, l'ambassadeur du Maroc
en Thaïlande, Abderrahim Rahhaly, a
mis en avant les réformes audacieuses
lancées par le Maroc, sous la conduite
éclairée de Sa Majesté le Roi Moham-

med VI qui, depuis Son accession au
Trône, a placé les femmes au cœur du
processus de développement du pays.

M. Rahhaly a, dans ce sens, évoqué
l’adoption du Code de la famille
(Moudawana) en 2004, qui a non seu-
lement assuré la promotion et la pro-
tection des droits des femmes contre
toute forme de violence et de discri-
mination, mais également contribué
au renforcement du statut de l’enfant
et à la préservation de ses droits et in-
térêts.

L’ambassadeur a également rap-
pelé qu’en 2011, le Royaume s'est doté
d'une nouvelle Constitution, qui a été
un tournant historique dans la consé-
cration de l'égalité et de la parité
homme-femme, tant au niveau des
droits que des obligations.

Le film, qui met en vedette
Loubna Azabal et Nisrin Erradi, avait
représenté le Maroc dans la section
"Un Certain Regard" lors de la 72è
édition du Festival de Cannes et avait
décroché l'étoile de Bronze de l'édition
2019 du Festival d'El Gouna en
Egypte.

Avec les progrès de l'intelligence artificielle
(IA), les comédiens américains qui prê-
tent leur voix pour des dessins animés et

jeux vidéos s'inquiètent de leur avenir et l'ont fait
savoir au Comic-Con de San Diego.

Le célèbre festival californien consacré à la
pop culture se déroule cette année en pleine grève
à Hollywood, où scénaristes et acteurs réclament
de meilleures rémunérations mais aussi des ga-
ranties pour leur métier, qu'ils estiment menacé
par l'arrivée de l'IA dans la création.

Les comédiens de doublage sont en première
ligne, car la technologie permet aujourd'hui d'uti-

liser une voix réelle pour faire lire par une ma-
chine -- souvent sans le consentement de l'acteur
original -- d'autres dialogues, avec le bon timbre.

Tim Friedlander, le fondateur de l'Associa-
tion nationale des comédiens de doublage, donne
l'exemple de cet acteur qui a été remercié après
trois ans de travail dans une entreprise. "Ils lui ont
dit: +Nous avons trois ans de ta voix, nous allons
simplement créer une réplique synthétique de ta
voix avec ce dont nous disposons+", a-t-il expli-
qué aux journalistes.

Le problème ne vient pas seulement de l'in-
dustrie. Ces dernières années, de nombreux fans

ont utilisé l'IA pour cloner des voix connues et
leur faire tenir d'autres propos, souvent de nature
pornographique.

"J'ai des enfants. Je ne veux pas que ma voix
prononce certaines choses et que mes enfants les
entendent et se demandent si c'est quelque chose
que j'ai bien dit", a déclaré l'actrice Cissy Jones,
qui prête sa voix pour la série animée "Luz à Os-
ville".

Mais selon Zeke Alton, dont la voix apparaît
dans le jeu vidéo "The Callisto Protocol", les ac-
teurs ne veulent pas non plus interdire complète-
ment l'IA de la création.

De toute façon, dit-il, "la boîte de Pandore
est ouverte". "Si vous voulez me dupliquer, moi
ou n'importe quel comédien, nous devons appor-
ter notre consentement et nous devons être com-
pensés" financièrement, défend-il.

L'intelligence artificielle est l'une pierres
d'achoppement dans les négociations en cours
entre les studios hollywoodiens et la Screen Ac-
tors Guild (SAG-AFTRA), qui a rejoint le 14 juil-
let les scénaristes en grève.

Les acteurs accusent les studios de ne pas
prendre au sérieux leurs inquiétudes face à l'hy-
pothèse du "remplacement de la majeure partie
de leur travail par des répliques numériques".

De leur côté, les studios ont affirmé vendredi
qu'ils avaient proposé d'établir des règles de
consentement éclairé et de compensation équita-
ble et que le syndicat n'avait pas répondu.

Pour Duncan Crabtree-Ireland, négociateur
en chef  de la SAG-AFTRA, les studios vou-

draient "enterrer" ces clauses de consentement à
l'IA "dans une phrase au milieu d'un contrat de
12 pages".

Les acteurs de doublage sont "au premier
plan" du débat sur l'IA, a-t-il averti, les change-
ments "se produisant plus rapidement pour les
acteurs de doublage que dans tout autre do-
maine".

Par exemple, les studios explorent l'IA pour
doubler les dialogues en langues étrangères, ce qui
priverait les comédiens du monde entier d'un tra-
vail précieux pour leurs marchés locaux. Autre
préoccupation: que les studios puissent utiliser
des voix "synthétisées" fusionnant plusieurs voix
humaines, sans rémunérer les acteurs originaux.

Tous les emplois de doublage ne sont pas
perturbés par la grève, car certains sont négociés
dans le cadre de conventions collectives distinctes.
Par exemple, la grève en cours paralyse toute ac-
tivité pour les voix des personnages dans les films
ou séries d'animations, les bandes-annonces ou
l'ajout de dialogues pour les acteurs secondaires
dans les scènes de cinéma ou de télévision -- ce
qu'on appelle aussi postsynchronisation ou "loo-
ping".

En revanche, les voix utilisées pour les jeux
vidéo relèvent d'une convention distincte, pour
laquelle les négociations sont toujours en cours,
et peuvent donc être utilisées sans briser la grève.

Mais, prévient Zeke Alton, "ce qui se passe
dans cette grève aura un impact non seulement
sur la profession d'acteur, mais aussi sur toutes les
professions".

Au Comic-Con, l'IA inquiète les comédiens de doublage 

Exposition
Les férus du pinceau se sont donné rendez-vous sa-

medi à la galerie d'art d'Oujda, pour admirer une expo-
sition d'art unique mettant en vedette élèves et
enseignants de l'école "Oujda beaux-arts", l'occasion de
découvrir différents talents et expressions artistiques.

Organisé par l'association Café Littéraire d'Oujda en
partenariat avec la direction régionale de la Culture, cette
exposition offre aux visiteurs une perception des tech-
niques utilisées par ces peintres, et donne à voir des œu-
vres colorées et d’une singularité éblouissante.

Offrant un large éventail de sujets, plus de 30 toiles
de différentes tailles sont accrochées à cette occasion
pour laisser libre cours à l'imagination. Laquelle a été soi-
gneusement retranscrite par les pinceaux des artistes.

"Cette exposition se veut une occasion pour présen-
ter des œuvres signées d'élèves et enseignants de l’école
"Oujda beaux-arts", et frôlant différents courants artis-
tiques", a indiqué à la MAP, le professeur des beaux-arts,
Yahia Dkhissi, ajoutant que la pédagogie de son école re-
pose sur le développement artistique des enfants, et ce à
travers une alphabétisation plastique à même de conce-
voir pour ses élèves un parcours d'apprentissage qui leur
convient.

Pour sa part, le collégien Taha Rachid a fait savoir
dans une déclaration similaire qu'il a participé à cette ex-
position avec cinq œuvres dans lesquelles il a traduit ses
idées et expressions, exprimant sa fierté et sa gratitude
d’être encadré et accompagné par ses professeurs d'arts
plastiques.

Dans la foulée, un colloque sous le thème "l'image
en arts plastiques" a été organisé en marge de cette acti-
vité culturelle, dans le but d'allier la théorie à la pratique.
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Dans l'obscurité de San
Francisco, un taxi sans
chauffeur ralentit face à
des silhouettes mas-

quées qui l'encerclent, tel un animal
traqué. L'un des hommes pose un
cône sur le capot: interloquée, la
voiture autonome allume ses feux
de détresse et s'arrête en pleine voie.

Cette semaine, ce curieux ma-
nège s'est reproduit des dizaines de
fois dans la capitale de la tech. Un
groupe de militants s'amuse à dés-
activer les robots-taxis la nuit pour
protester contre leur prolifération,
source de frictions entre l'Etat cali-
fornien et les élus locaux.

"Nous pensons que toutes les
voitures sont mauvaises, peu im-
porte qui ou quoi conduit", balance
à l'AFP Alex (prénom modifié), un
idéaliste du collectif  Safe Street
Rebel, radicalement pro-piéton et
pro-vélo.

Pour lui, ce véhicule futuriste
n'est "pas un nouveau mode de
transport révolutionnaire", tout
juste "un autre moyen d'asseoir la
domination de la voiture".

Avec de simples cônes de chan-
tiers, le groupe arrive à immobiliser
pendant de longues minutes les ro-
bots-taxis de Waymo et Cruise, les
deux opérateurs autorisés à San
Francisco, jusqu'à l'intervention
d'un technicien.

Leur action cumule des millions
de vues sur les réseaux sociaux et at-
tise la polémique, au moment-
même où la Californie envisage
d'autoriser ces entreprises à propo-
ser un service payant dans la ville,
24 heures sur 24.

La California Public Utilities

Commission, chargée de superviser
les véhicules autonomes, pourrait
prochainement permettre à Waymo
et Cruise d'étendre leurs services.
Elles fonctionneraient alors comme
les applications Uber ou Lyft, mais
sans chauffeurs.

Une perspective qui fait grincer
la municipalité. San Francisco a
beau être le berceau des voitures au-
tonomes - les premières ont com-
mencé à y circuler dès 2014 avec un
chauffeur "de sécurité" -, elle s'in-
quiète de la multiplication des inci-
dents impliquant des robots-taxis.

Depuis un an, leur expérimen-
tation ne requiert plus d'avoir un hu-

main derrière le volant en cas d'im-
prévu. Croiser une Jaguar sans per-
sonne au volant fait partie du
quotidien, pas de la science-fiction.

La robotisation totale de l'expé-
rimentation s'accompagne de dés-
agréments. Voitures arrêtées sur la
route, qui bloquent la file de bus ou
s'incrustent sur une scène de crime
face à des policiers irrités: les véhi-
cules de Cruise et Waymo sont
pointés du doigt, même si aucun ac-
cident fatal pour les humains n'a été
répertorié.

Début juin, un robot-taxi de
Waymo a percuté un chien surgis-
sant brusquement dans la rue. L'ani-

mal est mort.
Quelques jours plus tard, un

membre du conseil municipal de
San Francisco, Aaron Peskin, a dé-
noncé "la décision hâtive de la
CPUC d'autoriser une augmenta-
tion massive de la circulation (des
robots-taxis) dans nos rues".

La ville s'oppose à l'Etat de Ca-
lifornie, seul décideur. Cet hiver,
l'autorité des transports du comté
de San Francisco a envoyé une lettre
à la CPUC répertoriant 92 arrêts in-
tempestifs de voitures autonomes.

La polémique semble prendre:
la CPUC, qui devait autoriser fin
juin Waymo et Cruise à étendre

leurs services, a reporté par deux
fois sa décision, désormais attendue
le 10 août.

Actuellement, Cruise n'a le droit
de faire payer ses courses qu'entre
22h et 6h du matin. Waymo ne peut
pas facturer sans humain derrière le
volant. Sous ce régime expérimen-
tal, les deux entreprises ont toute-
fois fidélisé des clients.

Jaeden Sterling embarque ainsi
quotidiennement à bord d'un robot-
taxi.

"Je les utilise surtout pour des
raisons de commodité et de sécu-
rité", raconte ce jeune homme de 18
ans.

Depuis la banquette arrière
d'une voiture Waymo, il surveille sur
un écran les véhicules, piétons, et
autres cyclistes détectés en temps
réel par le logiciel.

Cela lui inspire davantage
confiance que la conduite "dange-
reuse" de nombreux chauffeurs
VTC qui "sont pressés, car leur sa-
laire est basé sur le nombre de
courses qu'ils prennent".

Les arrêts intempestifs des véhi-
cules autonomes lui apparaissent
plutôt comme un gage de prudence.

La sécurité est d'ailleurs l'argu-
ment principal martelé par Waymo
et Cruise.

Les robots-taxis de Waymo ont
parcouru "plus d'un million de kilo-
mètres" sans "aucune collision im-
pliquant des piétons ou des
cyclistes", rappelle ainsi l'entreprise
à l'AFP. Quant aux collisions avec
des véhicules, elles "impliquaient
des violations des règles ou un com-
portement dangereux de la part des
conducteurs humains".

Plus de 700 pièces d'or datant de la guerre
de Sécession américaine et retrouvées en-
terrées dans un champ de maïs du Ken-

tucky, au sud-est des Etats-Unis, ont été mises
en vente et pourraient être cédées pour plusieurs
millions de dollars.

Le précieux trésor a été déterré dans une
ferme du Kentucky plus tôt dans l'année, selon
l'organisme qui a évalué les pièces et l'entreprise
qui les a mises en vente.

La localisation exacte du trésor et l'identité
de l'homme l'ayant découvert n'ont pas été ré-
vélées pour le moment.

Dans une vidéo postée sur le site de vente
des pièces, on peut toutefois voir un homme se

filmer en train de creuser la terre, dans laquelle
apparaissent des pièces.

"C'est le truc le plus fou jamais vu", s'ex-
clame-t-il.

Selon le site de mise en vente GovMint.com,
les pièces datent d'entre 1840 et 1863 et le butin
comporte des pièces d'or de 1$ dites "indiennes",
ainsi que des pièces d'or américaines de 10 et 20
dollars.

Parmi celles-ci, 18 pièces d'or américaines de
20 dollars, extrêmement rares, et frappées en
1863 à Philadelphie ont même été retrouvées.
Selon des collectionneurs, ces dernières pour-
raient se vendre pour des sommes atteignant six
chiffres.

"On ne saurait trop insister sur l'importance
de cette découverte", a réagi Jeff  Garrett, mar-
chand de pièces rares, dans un communiqué, di-
sant que ce trésor représentait une "capsule
temporelle".

Au cours de la guerre de Sécession (1861-
1865) qui a opposé les Etats esclavagistes du Sud
aux Etats abolitionnistes du Nord, le Kentucky
avait adopté une posture neutre, mais avait été
tout de même impliqué dans ce conflit meur-
trier.

"La cache d'or du Kentucky est peut être une
des conséquences de ce conflit, avec des pièces
perdues pendant plus de 150 ans", a déclaré l'or-
ganisme NGC, qui a assermenté les pièces.

A San Francisco, la course aux 
robots-taxis provoque des frictions

Mise en vente d’une cache d'or historique
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Le feu force des milliers d'évacuations en Grèce
Canicule : Les Etats-Unis étouffent 

Plus de 30.000 personnes ont dû fuir
les flammes sur l'île de Rhodes,
écrasée comme toute la Grèce sous
une fournaise favorisant les incen-

dies, pendant que la canicule continue aussi
sa progression dans le sud des Etats-Unis.
Depuis le début de l'été, la chaleur accable
des dizaines de millions de personnes dans
le monde et juillet pourrait s'avérer le mois
le plus chaud jamais enregistré sur Terre,
d'après les prédictions des experts qui souli-
gnent l'impact du réchauffement climatique.

En Grèce, où les pompiers ont recensé
46 nouveaux incendies en 24 heures, le feu a
fait rage dimanche pour le sixième jour d'af-
filée sur l'île très touristique de Rhodes, dans
l'archipel du Dodécanèse.

Un sinistre hors de contrôle dans l'est de
cette île a conduit samedi à l'évacuation par
bateau d'environ 2.000 personnes tandis
quelque 30.000 autres ont été mises à l'abri
dans des gymnases, écoles ou centres de
conférence pour la nuit. Panagiotis Dimelis,
un élu local du village d'Archangelos, a décrit
sur Skai TV "une situation sans précédent".

Le ministère grec des Affaires étrangères
a ouvert une cellule de crise à Athènes pour
faciliter le rapatriement de touristes étran-
gers.

Dans la nuit de samedi à dimanche, les
flammes ont atteint le village de Laerma,
brûlant des maisons et une église, selon la
chaîne ERT TV et l'agence de presse grecque
ANA. De nombreux hôtels ont aussi été tou-
chés et le feu s'est étendu jusqu'aux villages
côtiers de Kiotari et de Gennadi Lardos.

La lutte pour circonscrire l'incendie pren-

dra encore plusieurs jours, selon les autorités.
Le vent, qui l'attise, "devrait se renforcer
entre la mi-journée et 17H00 (14H00
GMT)", a mis en garde un porte-parole des
pompiers, Vassilis Vathrakoyiannis.

Des températures dépassant 44°C ont été
atteintes dimanche en Grèce. Selon l'obser-
vatoire météorologique national, ce pays tra-
verse "probablement" la plus longue canicule
de son histoire. Tous les sites archéologiques,
comme la célèbre Acropole d'Athènes, vont
rester fermés aux heures les plus chaudes.

"Nous allons probablement subir une
vague de chaleur de 16 à 17 jours, ce qui n'est
jamais arrivé auparavant dans notre pays", a
déclaré Kostas Lagouvardos, le directeur de
recherche à l'observatoire, sur ERT.

"Il faut une vigilance absolue (...) car les
moments difficiles ne sont pas passés", avait
prévenu vendredi le Premier ministre Kyria-
kos Mitsotakis.

A la surface de la mer, le mercure était de
2 à 3°C au-dessus de la normale, ont an-
noncé samedi les services météorologiques.

Aux Etats-Unis, environ 80 millions de
personnes ont subi des températures de 41°C
et plus ce week-end, ont indiqué les services
météorologiques américains (NWS).

Elles devaient monter à plus de 46°C à
Phoenix en Arizona (sud-ouest), qui subit ac-
tuellement sa plus longue vague de chaleur
jamais enregistrée : vendredi, le mercure a dé-
passé les 43°C pour le 22e jour d'affilée.

A 500 km de là, en Californie, la Vallée
de la Mort et ses températures les plus éle-
vées de la planète attirent les touristes, ces
derniers voulant se prendre en photo aux
côtés d'un écran affichant un mercure tou-
jours au plus haut.

Certains attendent que le record absolu
sur Terre - 56,6°C enregistrés à cet endroit
en 1913 -, contesté par certains experts, soit
battu.

Un homme de 71 ans y est mort en
début de semaine et les gardes du parc na-
tional de la Vallée de la Mort soupçonnent
que "la chaleur a joué un rôle" dans son
décès, ce qui en ferait le second de l'année
dans ces circonstances.

Pour le reste de juillet, la canicule devrait
se déplacer vers le centre des Etats-Unis, du
côté des Rocheuses et des grandes plaines du
Midwest, selon l'Agence américaine d'obser-
vation océanique et atmosphérique (NOAA).

Au Canada, théâtre d'inondations records
en raison de pluies torrentielles, quatre per-
sonnes, dont deux enfants, ont été portées
disparues dans la province orientale de Nou-
velle-Ecosse, a annoncé la police.

"Certaines régions ont déjà reçu plus de
150 mm de pluie", ont souligné les services
météorologiques, précisant que des précipi-
tations supplémentaires "de nature tropi-
cale", d'au moins 40 à 100 mm, étaient
attendues.

Le mois de juillet est en passe de battre
le record du mois le plus chaud jamais enre-
gistré sur Terre, non seulement depuis que
l'on prend des mesures mais aussi depuis des
"centaines, si ce n'est des milliers d'années",
a déclaré à la presse le climatologue en chef
de la Nasa, Gavin Schmidt.

Cela n'est pas seulement dû à El Niño, le
phénomène climatique cyclique qui prend sa
source dans l'océan Pacifique et entraîne une
augmentation des températures mondiales, a-
t-il précisé.

Pour ce spécialiste, les températures ex-
trêmes vont persister car "nous continuons
d'émettre des gaz à effet de serre dans l'at-
mosphère".

Par rapport à l'ère pré-industrielle, le
monde connaît un réchauffement proche de
1,2°C en raison de l'activité humaine, essen-
tiellement de l'utilisation des combustibles
fossiles (charbon, pétrole, gaz).

Le mois de juillet est
en passe de battre le
record du mois le
plus chaud jamais
enregistré sur Terre 

“
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Giorgia Meloni a accueilli dimanche à
Rome les dirigeants des pays médi-
terranéens pour une "conférence in-
ternationale" destinée à étendre le

modèle d'accord signé par l'UE avec la Tunisie
dans le but de freiner l'arrivée de migrants sur le
Vieux continent.

La Première ministre italienne d'extrême-
droite a ouvert la conférence peu après 13H00
(11H00 GMT) en présence de dirigeants de la ré-
gion, de l'Union européenne et des institutions fi-
nancières internationales.

Parmi eux, les présidents de la Tunisie Kais
Saied, des Emirats arabes unis Mohammed ben
Zayed, de la Mauritanie Mohamed Ould Cheikh
El Ghazouani, la présidente de la Commission eu-
ropéenne Ursula von der Leyen et le président du
Conseil européen Charles Michel, ainsi que le
Haut-commissaire du HCR, Filippo Grandi.

Sont également représentés par leurs chefs de
gouvernement Malte, l'Egypte, la Libye, l'Ethio-
pie, la Jordanie, l'Algérie, le Niger, le Liban, tandis
que d'autres, comme la Grèce, la Turquie, le Ko-
weït ou l'Arabie saoudite, ont envoyé des minis-
tres. La France et l'Espagne n'ont pas de
représentants.

Peu avant, au Vatican, le pape François célé-
brant l'Angélus a appelé les chefs d'Etat et de gou-
vernement européens et africains à porter
"secours et assistance" aux migrants traversant la
Méditerranée mais également à ceux qui, comme
en Tunisie et en Libye, "sont piégés et abandonnés
dans des zones désertiques".

"La Méditerranée ne doit plus jamais être le
théâtre de la mort et de l'inhumanité", a lancé le
pontife argentin.

Les sessions de la conférence devant avoir lieu
dans l'après-midi de dimanche ont été fermées
aux médias. Une conférence de presse de Mme
Meloni devait suivre après 19H00 (17H00 GMT).

Pendant la campagne des législatives de 2022
qui l'ont portée au pouvoir, Giorgia Meloni avait
promis de "stopper les débarquements" de mi-
grants en Italie. Son gouvernement a depuis mis
des bâtons dans les hélices des navires humani-
taires, sans pour autant tarir les départs.

Selon Rome, quelque 80.000 personnes ont

traversé la Méditerranée et sont arrivées sur les
côtes de la péninsule depuis le début de l'année,
contre 33.000 l'an dernier sur la même période,
en majorité au départ du littoral tunisien.

Face à ce constat, Mme Meloni et la Commis-
sion européenne ont intensifié leur "dialogue"
avec la Tunisie depuis quelques mois en promet-
tant des financements si le pays s'engage à com-
battre l'émigration à partir de son territoire.

Bruxelles et Rome ont ainsi signé la semaine
dernière avec le président tunisien un protocole
d'accord qui prévoit notamment une aide euro-
péenne de 105 millions d'euros destinée à empê-
cher les départs de bateaux de migrants et lutter
contre les passeurs. 

L'accord prévoit aussi plus de retours de Tu-
nisiens en situation irrégulière dans l'UE, ainsi que
les retours depuis la Tunisie vers leurs pays d'ori-

gine de migrants d'Afrique subsaharienne.
"Ce partenariat avec la Tunisie doit être un

modèle pour construire de nouvelles relations
avec nos voisins d'Afrique du Nord", a plaidé
Mme Meloni à Tunis avec Ursula von der Leyen.

Un haut responsable européen s'exprimant
sous couvert de l'anonymat a confirmé que l'UE
souhaitait négocier avec l'Egypte et le Maroc des
partenariats similaires.

Les ONG sont en revanche vent debout.
Sea-Watch déplore que "l'UE et ses Etats-

membres continuent de durcir leurs politiques
mortelles d'isolement". "La Méditerranée n'est pas
seulement un cimetière, c'est une scène de crime",
dénonce l'organisation.

"L'Europe n'a rien appris de sa complicité
dans les abus atroces commis à l'encontre des mi-
grants en Libye", fustige Human Rights Watch.

Pour le chercheur indépendant Yves Pas-
couau, le fait qu'il existe un "canal de discussion"
entre l'Europe et les pays de départ est une chose
positive.

Il est néanmoins inquiétant de constater que
désormais "la migration est aussi considérée par
les pays du sud comme un problème". Et tant que
les politiques migratoires dépendront des minis-
tres européens de l'Intérieur, la question sera uni-
quement abordée du point de vue sécuritaire.

"Ce qui manque dans la relation entre l'UE et
les pays tiers, c'est une réflexion à long terme", re-
grette-t-il.

Selon l'ONU, plus de 100.000 migrants sont
arrivés en Europe au cours des six premiers mois
de 2023 par la mer, depuis les côtes nord-afri-
caines, la Turquie et le Liban. Ils étaient un peu
plus de 189.000 en 2022.

Meloni convoque à Rome une conférence
méditerranéenne sur les migrations 

L'Ukraine a promis dimanche des "repré-
sailles" après le tir dans la nuit de "19
missiles" russes sur Odessa, qui a fait
deux morts, une vingtaine de blessés et

"détruit" une cathédrale historique, quelques
heures avant une rencontre entre Vladimir Poutine
et son homologue bélarusse Alexandre Louka-
chenko, un fidèle allié de Moscou.

Le président russe a à cette occasion affirmé à
M. Loukachenko que la contre-offensive ukrai-
nienne en cours pour repousser les forces russes
d'Ukraine avait "échoué".

Les deux chefs d'Etat, qui se sont retrouvés
pour deux jours à Saint-Pétersbourg, dans le nord-
ouest de la Russie, ont notamment prévu de dis-
cuter du "partenariat stratégique et d'alliance" entre
leurs pays. Alexandre Loukachenko est présenté
comme ayant été le médiateur entre le Kremlin et
Evguéni Prigojine au moment, il y a près d'un mois,
de la rébellion avortée du groupe paramilitaire
Wagner.

Régulièrement visée par des frappes russes,
Odessa, dont le centre historique a été inscrit en
début d'année par l'Unesco au patrimoine mondial
de l'humanité, a été la cible d'une nouvelle attaque
nocturne dans laquelle deux personnes ont péri et
22 autres, dont au moins quatre enfants, ont été
blessées, selon les autorités ukrainiennes.

"Missiles contre des villes paisibles, contre des
immeubles d'habitation, une cathédrale (...)", s'est
emporté le président ukrainien Volodymyr Ze-
lensky. "Il y aura à coup sûr des représailles contre
les terroristes russes pour Odessa", a-t-il promis.

L'armée de l'air ukrainienne a de son côté af-
firmé que "19 missiles de divers types" (Onyx, Ka-
libr et Iskander) avaient au total été tirés par
"l'ennemi" dans la nuit, dont neuf  ont été détruits.

"La cathédrale de la Transfiguration, située
dans le centre historique d'Odessa, protégée par
l'Unesco, a été détruite. Un crime de guerre qui ne
sera jamais oublié ni pardonné", a pour sa part dé-
noncé sur Twitter le ministère ukrainien des Af-
faires étrangères.

Ceux des projectiles qui n'ont pas été intercep-
tés par la défense antiaérienne ont également
"causé des dégâts aux infrastructures portuaires, à
au moins six résidences dont des immeubles d'ap-
partements", a précisé l'armée.

Cette attaque a également entraîné des "cou-
pures de courant", a-t-elle souligné.

"Plus de systèmes de missiles de défense" et
de missiles tactiques pour l'Ukraine, a réclamé en
réponse le chef  de l'administration présidentielle,
Andriï Iermak.

Se dressant au bord de la mer Noire, Odessa
est une ville stratégique pour le transit maritime

dans la région.
Elle a vécu une "nuit d'enfer" jeudi, Kiev ac-

cusant Moscou de viser spécifiquement les infra-
structures portuaires pour empêcher toute reprise
éventuelle des exportations ukrainiennes de cé-
réales.

L'Unesco avait "fermement condamné" ven-
dredi des frappes russes contre "plusieurs musées"
et des bâtiments historiques du centre-ville, qui
"ont subi des dommages".

L'armée russe assure quant à elle ne viser que
des sites militaires. Dimanche, elle a affirmé avoir
frappé des lieux où "des actes terroristes contre la
Russie à l'aide de drones navals étaient en prépara-
tion".

Cette nouvelle attaque nocturne survient aussi
au lendemain d'une attaque de drones ukrainiens
qui a fait exploser un dépôt de munitions en Cri-
mée, provoquant l'évacuation de la population
alentour et la suspension du trafic ferroviaire dans
cette péninsule annexée par la Russie en 2014.

La mort d'un journaliste russe dans un bom-
bardement ukrainien a aussi suscité l'ire du Krem-
lin, qui a parlé de "crime odieux" et promis une
"réponse" aux responsables de cette attaque.

Celle-ci visait "des installations militaires", a af-
firmé à l'AFP une source interne à l'armée ukrai-
nienne.

Les frappes russes sur Odessa se produisent
peu après que Moscou a annoncé avoir effectué
des manœuvres militaires avec des tirs de missiles
en mer Noire, où les tensions se sont accrues de-
puis l'expiration d'un accord céréalier crucial pour
l'alimentation mondiale qui permettait les expor-
tations de céréales ukrainiennes.

Dans la nuit de jeudi à vendredi, des missiles
de croisière russes de type Kalibr, tirés de la mer,
avaient touché la région d'Odessa, marquant alors
une quatrième nuit d'attaques consécutive.

Au nord-est de cette zone, sur le front de Za-
porijjia, où se trouve la plus grande centrale nu-
cléaire d'Europe, occupée par les Russes, ces
derniers ont repoussé "trois attaques des forces ar-
mées d'Ukraine en direction de Rabotino", selon
l'agence de presse TASS, citant le responsable de
la presse des unités russes "Vostok", Oleg Chek-
hov.

"Des chars, des véhicules d'infanterie et des
hommes" de l'armée ukrainienne ont été "dé-
truits", a-t-il affirmé.

De son côté, l'armée ukrainienne a déclaré que
Moscou concentrait "le principal de ses efforts à
empêcher l'avancée" de ses hommes. La Russie a
échoué dans sa tentative de "récupérer une position
perdue au sud de Novodarivka, dans la région de
Zaporijjia", a-t-elle assuré.

Zelensky promet des “représailles” après les frappes sur Odessa
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Les difficultés actuelles de l'économie
chinoise illustrent les défis de crois-
sance auxquels sont confrontés de

nombreux autres pays dans le monde. En
réorganisant des modèles de croissance inef-
ficaces et en améliorant la gestion économique
nationale, les pays développés et en dévelop-
pement peuvent éviter de tomber dans le piège
de la croissance dans lequel se trouve actuel-
lement la Chine. 

Pendant des décennies, la Chine a
donné un brillant exemple de la ma-
nière de capitaliser sur la mondialisa-
tion pour accélérer la croissance et le
développement économiques natio-
naux. Ces jours-ci, cependant, le pays
risque de devenir un récit édifiant sur
la mauvaise gestion du passage de la
mondialisation d'un vent arrière bé-
néfique à un vent contraire perturba-
teur.

Bien que les difficultés récentes de
l'économie chinoise aient des caracté-
ristiques uniques, elles illustrent les
défis de croissance auxquels sont
confrontés de nombreux pays déve-
loppés et en développement. Elles
montrent également que même si la
croissance économique n'est pas tout,
vous ne pouvez pas résoudre grand-
chose sans elle.

Cette année était censée marquer
une reprise économique robuste pour
la Chine. Au lieu de cela, de nom-
breux analystes ont été contraints ces
derniers jours de revoir à la baisse
leurs projections de croissance chi-
noise, et d'autres sont susceptibles de
suivre leur exemple. Cette perspective
de plus en plus pessimiste peut être
attribuée à trois facteurs principaux.

Premièrement, comme le mon-
trent les données commerciales les
plus récentes, l'économie mondiale ne
soutient plus la dynamique de crois-
sance intérieure de la Chine. En juin,
les exportations chinoises ont chuté
de 12,4% (en dollars) et les importa-
tions de 6,8%, bien pire que les pré-
visions consensuelles d'une baisse de
10% des exportations et de 4,1% des
importations. Ces chiffres décevants
sont le résultat d'une faible croissance
de la demande en Europe et ailleurs,
et du renforcement des restrictions à
l'encontre de la Chine, en particulier
celles imposées par les Etats-Unis, qui
ont créé un cycle auto-entretenu qui
a encore assombri les perspectives de
croissance du pays.

Deuxièmement, les autorités chi-
noises semblent partagées entre deux
approches distinctes pour stimuler
l'économie, ce qui se traduit par une
réponse politique plutôt indécise.
Alors que le gouvernement semble
enclin à revenir aux mesures de re-
lance descendantes qu'il utilisait dans
le passé, la mise en œuvre effective a
été limitée, en raison des craintes
d'exacerber les inefficacités et d'em-
pêcher la déflation continue et géné-
ralement ordonnée des bulles de la
dette dans certains secteurs. A l'in-
verse, l'alternative indispensable
consistant à libérer un dynamisme

économique ascendant est limitée par
des considérations politiques inté-
rieures, laissant la Chine coincée dans
un milieu confus. Pendant ce temps,
les défis de politique intérieure sont
aggravés par des facteurs structurels,
notamment le vieillissement de la po-
pulation, le chômage élevé des jeunes
et les poches restantes d'endettement
excessif.

Troisièmement, la suppression
des restrictions de longue date sur le
zéro Covid n'a pas entraîné une forte
augmentation uniforme de la de-
mande des ménages, des entreprises
et des propriétés. Au lieu de cela, le
processus a été inégal et plus faible
que les prévisions consensuelles.
Alors que le PIB a rebondi de 6,3%
au deuxième trimestre, la croissance
n'a pas atteint le rythme de 7,1% at-
tendu par les analystes.

Etant donné que la croissance en
Europe et aux Etats-Unis devrait res-
ter modérée dans un avenir prévisible,
et que l'économie mondiale est en-
core sous le choc de la vague de
hausses de taux d'intérêt la plus agres-
sive des banques centrales des écono-
mies avancées depuis plusieurs
décennies, la Chine ne peut pas
compter sur la mondialisation pour
sauver son modèle de croissance dé-
faillant. Alors que les entreprises cher-
chent à diversifier leurs chaînes
d'approvisionnement en dehors de la
Chine, les entrées d'investissements
directs étrangers ont également été li-
mitées. De plus, les restrictions géo-
politiques au commerce et à
l'investissement sont plus susceptibles
d'augmenter en réponse aux préoccu-
pations de sécurité nationale des
Etats-Unis.

Plutôt que de chercher le salut de
la demande extérieure, la Chine doit
se concentrer davantage sur les

sources intérieures d'une croissance
économique robuste et durable. Ici, la
mise en œuvre des politiques a pris du
retard, ne correspondant pas à la rhé-
torique des dirigeants politiques. De
même, le cadre de politique indus-
trielle du pays doit encore trouver le
juste équilibre entre les directives au
niveau macro et l'octroi d'une autono-
mie opérationnelle suffisante au ni-
veau micro.

Pour éviter le piège du revenu in-
termédiaire qui a à plusieurs reprises
pris au piège les économies émer-
gentes, la Chine doit éviter les inco-
hérences politiques. Cela dit, et à
quelques exceptions près, il est diffi-
cile de désigner une économie de
taille qui a réussi à échapper à ce piège
au cours des dernières décennies.

Alors que la Chine représente un
exemple particulier de stratégies de
croissance « intermédiaires confuses
», ce n'est pas le seul pays qui risque
de tomber dans un piège de crois-
sance. Les pays développés comme
les pays en développement sont
confrontés au même risque de stag-
nation économique ou, pire, de ré-
gression.

A l'exception des Etats-Unis, peu
d'économies d'importance systémique
ont reconnu l'importance d'une revi-
talisation globale de leurs stratégies de
croissance. Et même aux Etats-Unis,
où les actions récentes du gouverne-
ment se sont concentrées sur la géné-
ration d'une croissance plus élevée et
plus durable, le processus est toujours
susceptible d'être perturbé par une
autre erreur de politique de la Réserve
fédérale.

Au cours des deux dernières an-
nées, Gordon Brown, Michael
Spence , Reid Lidow et moi-même
avons discuté de stratégies qui per-
mettraient aux gouvernements de

fournir la croissance inclusive, dura-
ble et nécessaire pour répondre aux
besoins et aux aspirations de leurs ci-
toyens. Les résultats de ces délibéra-
tions sont présentés dans notre livre
à paraître Permacrisis: A Plan to Fix
a Fractured World , qui sera publié
en septembre.

Notre vision est simple. En adop-
tant une approche de « forme réduite
», nous avons identifié un ensemble
gérable d'actions axées sur trois do-
maines clés : la refonte des modèles
de croissance stagnants et de plus en
plus inefficaces, l'amélioration de la
gestion de l'économie nationale et le
renforcement de la coordination et
des réponses politiques mondiales.
Nous croyons fermement qu'un en-
semble détaillé de mesures réalistes et
réalisables pourrait inverser des déve-
loppements séculaires inquiétants, no-
tamment une croissance et une
productivité en baisse, des inégalités
croissantes et une fragilité financière
accrue.

Nos conclusions pourraient s'ap-
pliquer non seulement à la Chine et à
d'autres pays en développement, mais
également aux principaux pays déve-
loppés du monde, dont le malaise in-
térieur et le faible engagement
mondial compromettent leur bien-
être économique et social et la stabi-
lité du système international. Malgré
les erreurs politiques qui ont mis
notre monde sur son cours actuel,
nous avons maintenant l'occasion de
tenir compte des leçons du passé et
du présent et de tracer une voie plus
prometteuse pour les générations fu-
tures.

Par Mohamed A. El-Erian
Président du Queens' College 

de l'Université de Cambridge et professeur
à la Wharton School de l'Université 

de Pennsylvanie 

Trouver de la croissance dans
un monde fracturé
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Pour leur première participa-
tion en Coupe du monde,
les Lionnes de l’Atlas n’au-
ront pas droit à un round

d’acclimatation et pour cause, elles en-
tament la compétition, lundi au Mel-
bourne Rectangular Stadium (9h30
GMT+1), contre une grosse pointure
et pas des moindres, l’Allemagne dou-

ble championne du monde et l'un des
favoris de cette édition.

Ce match de la première journée
du groupe H sera décisif  pour la suite
du parcours de l’équipe nationale et il
est important, ainsi, de bien le négo-
cier, notamment en début de partie,
qui est capital pour entrer dans le
match et évacuer la pression.

Pour réussir le pari, le sélection-
neur Reynald Pedros comptera sur un
groupe alliant jeunesse et expérience,
qui est assez homogène vu que les
joueuses évoluent ensemble depuis le
début de la campagne africaine quali-
ficative à ce Mondial et surtout qui a
montré une solidité défensive, surtout
lors des matches préparatoires, un

atout qui sera de grande utilité devant
la force de frappe des Allemandes. 

Parmi les joueuses les plus en vue
se trouvent Rosella Ayane, attaquante
de Tottenham Hotspur, âgée de 27
ans, connue pour ses courses sans
ballon qui permettent souvent de
créer des espaces pour ses coéqui-
pières, la capitaine Ghizlane Chebbak
(AS FAR), qui a marqué à 21 reprises
depuis ses débuts en sélection en
2008, la défenseuse Nesryne El Chad
(LOSC Lille), qui forme un solide
duo défensif  avec Yasmin Mrabet
(FC Levante), ou l'ailier Fatima Ta-
gnaout (AS FAR), qui se distingue par
des qualités techniques impression-
nantes et une capacité à se frayer un
chemin dans des espaces réduits sur
les deux côtés.

Sur le plan mental, ce groupe a
franchi bien des obstacles ensemble
et s’est offert, en peu de temps, une
place de choix parmi les grands de
l’Afrique, notamment lors de la der-
nière CAN à domicile. Au Mondial,
les Marocaines auront à se ressourcer
de ce parcours pour trouver la force
de croire que rien n’est impossible et
que les hiérarchies ne sont pas une fa-
talité dans le football.

L’exploit de la sélection masculine
au Mondial Qatar-2022 peut, à ce
propos, représenter une belle source
d’inspiration pour les coéquipières de

Ghizlane Chebbak, afin de surmonter
l’écart devant leur plus redoutable ad-
versaire dans ce groupe.

En prévision de ces joutes,
l’équipe marocaine a disputé trois
matches amicaux, dont le dernier en
date a été perdu 1-0 face à la sélection
jamaïcaine, dimanche dernier. Les
Lionnes de l'Atlas avaient disputé
deux autres matchs amicaux prépara-
tifs au Mondial, le premier contre
l'Italie, le 1er  juillet, s’est soldé par un
score nul (0-0), tout comme le
deuxième, disputé le 5 dudit contre la
Suisse.

Quoi qu’il en soit, les Lionnes de
l’Atlas comptent montrer toute l'éten-
due de leur talent lors de ce Mondial
et confirmer la montée en force du
football féminin au Maroc.

"Acila" n’est plus

L'ancien international marocain Hassan
Amcharrat, connu sous le nom d'"Acila", est
décédé samedi soir à l'âge de 75 ans, des suites
d'une longue maladie, a annoncé son ancien
club, le Chabab Mohammedia.

Le défunt avait porté le maillot de l’équipe
nationale de football pendant les années 1970
et était l'un des membres du Onze national qui
a remporté la Coupe d’Afrique des Nations
(CAN-1976) en Ethiopie.

Feu "Acila" a évolué pendant plusieurs an-
nées au sein du Sporting Club Chabab Mo-
hammedia.

En ces douloureuses circonstances, « Libé-
Sport » présente ses condoléances les plus at-
tristées à la famille et ami du regretté.

Puisse Dieu avoir l’âme du défunt en Sa
Sainte Miséricorde.

Nous sommes à Dieu et à Lui nous re-
tournons.

Programme 
du lundi

Groupe G : Italie-Argentine
07h00, Eden Park (Auckland)

Groupe H : Allemagne-
Maroc 09h30, Melbourne Rec-
tangular Stadium (Melbourne)

Groupe F : Brésil-Panama
12h30, Hindmarsh Stadium
(Adélaïde)

Les Lionnes de l’Atlas entament
aujourd’hui leur Mondial
Objectif : S’en tirer à bon compte face au gros morceau germanique 

Privée de finale de l'Euro-2022 au cours de
l'échauffement, l'inusable avant-centre de
l'Allemagne Alexandra Popp veut mettre
fin à cette malédiction qui la poursuit et

repart au combat avec la Mannschaft au Mondial
féminin, lundi contre le Maroc. Une dernière fois
?

Il y a presque un an jour pour jour, le 31 juillet
2022, Alexandra Popp devait vivre à 32 ans l'un des
sommets de sa carrière sous les couleurs de la sé-
lection allemande: une finale d'un Championnat
d'Europe contre l'Angleterre, dans le mythique
stade de Wembley, plein à craquer avec plus de
87.000 spectateurs.

Mais l'attaquante trentenaire est rattrapée par
des "problèmes musculaires" qui la prive de cette
finale. Elle assiste impuissante en tribunes à la dé-
faite de ses coéquipières, au bout de la prolongation
(2-1).

Si elle a fait partie de l'aventure olympique
dorée en 2016 dans le Maracana, autre mythique
arène du foot, Popp a connu une histoire en poin-
tillés avec la sélection, blessée lors des deux Cham-
pionnats d'Europe précédents, en 2013 et en 2017,
manquant ainsi le dernier sacre continental de l'Al-
lemagne en 2013.

Triple lauréate de la Ligue des champions en
2009 avec Potsdam et en 2013 et 2014 avec Wolsf-
burg, "Poppi" a véritablement attiré les projecteurs
lors de l'Euro-2022 au cours duquel elle a marqué
à chaque match de l'Allemagne -jusqu'à cette bles-

sure avant la finale- dont un retentissant doublé
contre la France en demies.

La native de Witten dans le cœur de la Ruhr
entre Bochum et Dortmund est devenue le visage
de la Mannschaft, depuis cet été argenté avec des
millions de téléspectateurs (pic à près de 18 millions
pour la finale) qui ont suivi les aventures de la
bande à Popp en Angleterre.

On la reconnait dans la rue, elle participe à des
talk-shows ou à des émissions de divertissement,
et lorsqu'elle assiste à une comédie musicale, les
flashs des photographes se tournent d'abord vers
elle. C'est "un peu curieux", reconnait-elle.

Finaliste de la Ligue des champions avec
Wolfsburg début juin (elle inscrit le premier but de
son équipe, battue 3-2 par le FC Barcelone), c'est
elle qui monte au créneau sur la polémique des

droits télévisés pour ce Mondial-2023, qui ont
trouvé preneurs à seulement cinq semaines du
début du tournoi aux antipodes.

"Je vais le formuler gentiment. Chez M.
(Gianni) Infantino, on a l'impression qu'il n'est plus
que question d'argent, et de qui est le plus puissant
au monde", avait-elle ainsi lancé début mai à l'en-
contre du président de la Fifa qui se justifiait en ne
voulant pas brader la compétition féminine.

Et dans le combat mené par la sélection amé-
ricaine et sa star Megan Rapinoe, pour des condi-
tions financières égales à celles de leurs
homologues masculins, Popp préfère déplacer le
débat de "l'Equal Pay" vers "l'Equal Play", et un
accès égalitaire aux infrastructures, "pour que l'on
puisse être tout aussi professionnelles".

A 32 ans, Popp veut ajouter une nouvelle ligne
à son palmarès, pour ce qui pourrait être l'un de
ses derniers tournois internationaux. Le dernier s'il
y a le titre mondial au bout ?

"Je ne l'exclus pas. Ça se pourrait oui", a-t-elle
répondu dans un entretien accordé début mai à
l'agence de presse sportive allemande SID, filiale
de l'AFP. "Mais peut-être que j'aurais aussi telle-
ment de plaisir que je voudrais continuer. La ques-
tion est ouverte."

Les Jeux olympiques de Paris en 2024 parais-
sent proches, mais il faudra d'abord s'y qualifier via
la Ligue des nations (à l'automne 2023, puis en fé-
vrier 2024), avec seulement deux places au bout du
compte.

L'inusable Alexandra Popp repart au combat pour l'Allemagne 
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